
Veillée d'armes
Parlant du projet de loi des finances, le , à utiliser les dernières heures de la campagne

Travail et l'Union en recommandent l'accep-
tation. Ils le font , disent-ils, non pas pour le
Gouvernement qui , selon eux, ne mériterait
pas le succès, mais parce que les dispositions
nouvelles sont sociales.

De ces déclarations , nous ne voudrions re-
tenir que la seconde, la seule importante ici
et la seule en rapport avec l'objet. Car nous
ne savons pas en quoi le Gouvernement de-
vrait être plus fâché que nous et que l'en-
semble du peuple valaisan , si le projet n'a-
boutissait pas. S'il devait y avoir défaite, le
vaincu serait le peuple, y compris les adver-
saires de la loi.

On aurait préféré entendre crûment l'ex-
pression d'une pensée à peine voilée, et qui
consiste à regretter que le régime conserva-
teur pourrait sortir réconforté de l'épreuve.

Ainsi , même parmi les gens favorables au
projet , il s'en trouve qui aimeraient bien met-
tre le pays en difficulté pour le maigre plai-
sir de nuire à la majorité.

Toutefois, ils semblent sincères quand , —
soupesant les avantages matériels de la loi
en regard du plaisir que leur procurerait un
amoindrissement de la position conservatri-
ce, — ils penchent pour le côté positif de lace, — »is pencnent pour le cote positif de la
question.

Us consentent ainsi , quoique avec regret , à
voter une loi pour son contenu plutôt que de
la repousser à cause des désagréments que
nous vaudrait son refus.

Tout en prenant acte que, du côté des so-
cialistes notamment, la tentation a dû être
forte de pencher pour la seconde alterna-
t ive , nous devons leur rendre hommage d'a-
voir opté , en fin de compte, pour la solution
la plus raisonnable, pour ne pas dire la plus
héroï que.

Il n'en va pas de même, ainsi que nous l'a-
vons déjà souligné , chez les radicaux. Il a suf-
fi de quelques orateurs que l'on cite à la
fine pointe de la combattivité pour mettre
l'assemblée devant le dilemme : se prononcer
contre la loi , ou laisser la liberté de vote.

C'est dire assez l'atmosphère de la réunion
non pas tant à l'égard de la loi elle-même
dont on n'a rien pu dire d'essentiellement dé-
favorable , que des avantages politiques pos-
sible que la majorité gouvernementale pour-
rait retirer d'une situation financière solide
et durable.

U va bien de soi que l'on n'aura pas été
jusqu 'à étaler la peur d'une issue favorable,
niais il est certain que l'aspect politique de
la question a été la cause de l'attitude in-
vraisemblable où se sont mis les délégués en
s'avouant incapables de dire « non » plutôt
que « oui ».

Ainsi , de par la position radicale , la vota-
tion de dimanche se trouve placée sur le plan
politi que.

Nous ne prétendons pas que tous les dépu-
tés qui se sont prononcés pour la liberté de
vote à l'encontre de leur avis exprimé au
Grand Conseil déposeront demain un « non »
dans l'urne, pas plus que bien d'autres res-
ponsables du parti.

Mais leur manque de courage et le désa-
veu qu'ils se sont infligés ne sauraient les in-
citer aujourd'hui à tenter la moindre propa-
gande en faveur de la loi.

Pourtant, il en est combien qui doivent
se rendre compte que la loi de l'avenir, si
celle-ci était rejetée , sera plus que jam ais
établie au détriment de leurs prébendes.

Aujourd'hui que les syndicats, le Mouve-
ment populaire des familles et même l'UPV
sont d'accord pour trouver le projet accepta-
ble et recommandable. le haut gratin du li-
béralisme économi que ne devrait pas hési-
ter une seconde pour profiter de l'aubaine.

Malheureusement, ces Messieurs, — ceux
qui furent  l'autre jour à Sion, — sont trop
prisonniers de la politique des durs du par-
ti pour faire violence à leur sentiment au
profit d'une détermination objective et rai-
sonnable.

Puisque nos adversaires ont j oue la carte
politi que dans une question où les citovens
de toute obédience auraient dû se trouver
unis il"*ne nous reste qu'à relaver le déf i  et

pour rallier toutes nos troupes.
Si par notre faute la loi devait sombrer (et

ce serait notre faute), non seulement nous
n'aurions pas rendu au pays le service qu'il
est en droit d'attendre, mais nous compro-
mettrions l'avenir de notre propre parti.

Nous avons toujours soutenu qu'un pro-
gramme politique n'a de sens véritable que
s'il donne aux affaires publiques une orien-
tation conforme à son but et s'il contribue
au bien général.

Tout le prestige dont il peut s'entourer
d'autre part sur le plan électoral ne serait
que vaine gloire et fumée s'il ne tenait qu'au
nombre de sièges obtenus dans une compé-
tition.

C'est bien pourquoi nous devons mettre à
profit les derniers instants pour que triomphe
la loi des finances. A. T.

N. B. — Cet article était composé lorsque uous
avons déplié le « Confédéré » de hier. Nous y re-
marquons une explication toute en finesse dc M.
Camille Cri t t in  pour légitimer lu liberté de vote
puis, ce qui est mieux , lu reproduction d'un bulle-
tin portant  le oui inespéré.

En 2e page, deux pap iers voisinent l'un intitulé
NON ! l'autre OUI ! Cela ressemble à un joli match
de boxe. L'allure du « Confédéré » nous laisse ain-
si entendre que bien des oui sortiront des rangs du
parti radical-démocrati que en dépit de l'article dc
M. Voutaz. Les citoyens rachèteraient-ils lu bévue dt
leurs délégués ?

Espérons-le.

TRIBUNE LIBRE

iiiiisi i IM
L'introduction tl'un quorum s'est révélé une

institution nécessaire comme un corollaire à la
représentation proportionnelle. La représen-
tation proportionnelle constitue un parlement
formé par les partis ; qu'y a-t-il de plus juste
que d' exiger que ces groupements, pour avoir
une « représentation » , représentent d'abord
eux-mêmes une certaine importance dans le
pays ? comme l'expliquait M. Raymond Evé-
quoz en 1938. Ceci est particulièrement néces-
saire dans un canton comme le nôtre où le
nombre des députés , par rapport au chiffre de
la population , est le plus élevé de tous les can-
tons suisses comptant plus de 100,000 habi-
tants. Le quorum empêche le fractionnement
des partis, la création de clans dont les élus,
pour légitimer leur division , sont générale-
ment réduits à s'enferrer dans leur esprit sec-
taire et outrancier. La multiplicité des partis
ne favorise pas l'accession des vraies person-
nalités. Si les qualités essentielles d'un chef
politique sont l'intelligence et l' autorité, les
qualités sous-jacentes nécessaires doivent être
la nuance, un esprit ouvert et accueillant. Ce
ne sont pas les qualités prisées dans les clans
étroits. Il ne faut pas favoriser la création de
groupements animés par des passions passagè-
res ou des haines de famille. Qui oserait dé-
clarer , la main sur la conscience, qu 'il regret-
te sincèrement que le quorum ait empêché
l'accession dans notre parlement à ces petits
groupements que l' on appelait les frontistes ?

Le principe du quorum est juste.
Faut-il le fixer à 15 % ou 10 % ? H faut

s'arrêter à un chiffre et ce choix a toujours
quelque chose d' arbitraire ; qu 'il s'agisse du
taux de l'impôt , de la rente vieillesse, du
pourcentage d'indemnité d'une caisse-acci-
dents, la f ixat ion d'un chiffre est toujours le
résultat d' un compromis. Pour notr e part ,
nous estimons que celui de 15 %, fixé en 1938.
s'est révélé raisonnable. Il n 'a pas empêché la
représentation des partis importants : conser-
vateur , radical , socialiste ; il a empêché l'ef-
fritement qui — s'il s'était produit — aurait
favorisé les querelles mesquines et haineuses.

Si nous voulons que les partis politiques
jouen t un rôle utile dans la démocratie , il faut
qu 'ils soient suffisamment larges et ouverts
pour que tous les citoyens qui se rattachent à
une même tendance puissent y adhérer tout en
conservant leur personnalité.

Ces raisons nous paraissent suffisantes pour
vouloir maintenir  ce qui existe et pour cette
raison nous voterons NON. DZ

'A- :

Le bateau « atomique » anglais avant son départ de Portsmouth (Angleterre). C est de ce bateau -
le porte-avions « Campania » , chargé de mâts et d'antennes étranges — que seront dirigées les expé
riences atomiques des îles Monte Bello (près de l'Australie). Un convoi est déjà parti pour entre

prendre les premiers préparatifs

Les Jones eiiwisioes de Barcelone
(De notre envoy é sp écial)

Le « Nouvelliste » s'est déjà f ai t  l'écho de
ces grandioses et émouvantes manif estations.
Nous avons cependant le plai sir d'y  revenir
grâce à cette correspondance inédite et du
plus haut intérêt.

.'L'Espagn e est en fête , concentrée ces jours à Bar-
celone , l'imposante cap itale de la riche — et jadis
quel que peu frondeuse Catalogne , qui abrite
les assises du 35e Congrès Euchar is t ique  internatio-
nal .  C'est la grande fête reli g ieuse qui t radui t  les
sent iments  intimes de toute la catholicité , puisqu 'aus-
si bien on y est venu de par tout , mais c'est sur tou t
la fête na t iona le  de l'Espagne, heureuse d' unir  dans
une même apothéose sa fidélit é à son Dieu ct sa
loyauté  à son Caudillo , car sans le régime Franco ,
il n'eût pas été possible de donner pareil éclat à ces
fêtes.

' Lcs hôtes de Barcelone
Le plus dis t ingué est le Légat du St-Siège , lc Car-

dinal  Teideschini , ancien nonce à Madrid.  De par un
décret du gouvernement , il aura les égards rendus à
un chef d'Etat. A son arrivée à la f ront ièr e , un t ra in
spécial est mis à sa disposition. Il fit son entrée  à
Barcelone le mardi 27 au soir. La foule s'est massée
plusieurs heures à l'avance le long des kilomètres du
parcours , contenue par une nombreuse police , bien-
veil lante d'ailleurs. Un peloton d'es tafet tes  annonce
avec les salves réglementaires que le cortège a com-
mencé avec près d'une heure de retard sans que
l' a t t en t e  ait paru trop longue. C'est à 7 b. 30, au
coin de la belle Place de Catalogn e que je vois pa-
raî t re  enfin l'auto découverte d' où émerge l'impo-
sante  s ta tu re  du prince de l'Eglise , tout de rouge
vêtu , é t endan t  à droite et à gauche ses bras pour
béni r  la foule. Il sera l 'hôte du gouvernement .

Le lendemain arr ivai t  de Madrid le Caudi l lo , à qui
la presse venait  de rendre un hommage d'apothéose.
Il est discuté à l 'étranger plus qu 'en Espagne , à
l 'é tranger où l'on clame pourtant  lc dro i t  des peu-
ples à se gouverner à leurs goûts. Un prélat d'ori g ine
anglaise é tab l i  depuis 25 ans en Espagne disait : Je
ne vois-pas pour la paix ct la prospérité du pays un
ré gime qui fera i t  mieux.

La plupar t  des ministres sont arrivés de Madr id
pour prendre une part  active au Congrès et témoi-
gner ostensiblement  de leur foi et de leur p iété eu-
charisti que.

Les cardinaux sont une douzaine et les évêques
sont venus nombreux,  même de l 'Orient  et de l'Ex-
trême-Orient .  Les évêques dc couleur  ont un par t i -
culier succès s'il f au t  en juger par l'empressement
(le la foule  à leur baiser l'anneau.  Peut-être se 'prê-
lent- i ls  plus complaisammcnt  à cet hommage.

Les pèlerins sont aussi venus dc bien des pays,
d'Espagne princi palement  toutefois .  Je viens de voir
des autos à plaques zurichoise et genevoise, et dans
le voisinage des Ramblas j' ai aperçu sur de jeunes
épaules le cordon blanc famil ier  des chanoines de
St-Maurice et du Grand-St-Bernard.

L'ent rée  en Espagne , à la gare f ront ière  de Por!
Bon, exi geait  un trop grand nombre dc formal i t és , 8
a 9, mais im.|K>sées par des policiers qui n 'ava ien t  pas
la consigne de molester les sens.

La ville en fête
Dès la descente de train, vous êtes accueil l i  par

une abondance  de pavoisem ent où dominen t  les cou-
leurs nat ionales .  Les banderoles se ba lancent  à t ra-
vers les rues , tous les immeubles ont leurs balcons
ct souvent leurs fenêtres bordées de tentures  sur
lesquelles se détache le losange-écusson du Congrès ,
armes de Barc elone , encadrant  le Calice ct l'Hostie.
Les t rams  ont leurs petits drapeaux ct jusqu 'aux
taxis  qui arborent le fanion  du congrès.

En plein air. la place Pie XII au Iront de la dia-
gonale , magni f i que ar tère  tirée au cordeau, d'une
douzaine de kilomètr es , et la p lace de la Sagrada
Famil ia .  out été disposées pour les actes extéri eur *
compor tant  les grand s rassemblements  ; dans la pre-
mière, il y a plus dc deux cent mille places assises.

Naturel lement , le service des transports s'est t rou-

vé débordé , vous les voyez arriver .avec le fatidi que
« Complets », emmenant  à l'arrière des grappes hu-
maines qui arr iveront  sans doute à destinatio n avant
d' avoir pu arriver au contrôleur .

Les églises onit regorgé de monde. La vieille cathé-
drale , où le S. Sacrement est resté exposé tous ces
jours  est l'objet id' un va-et-vient permanent. Les
hauts-parleurs instal lés  dans les rues principales per-
met tent  à la mul t i tude des promeneurs de suivre tou-
tes les manifestat ions 'du Congrès .

Il semble que presque to 'ut le monde porte l'insigno
'du congrès , même les enfants : sous ruban pontifi ;
cal , la médaille de la Cène Eucharistique avec au
revers l'effi gie du Pape.

Tout s'est fa i t  en Espagnol , hormis les séances
d'études part icul ières.  Toutefois , au Palais de la
Musi que , bondé à craquer pour la distribution des
prix l i t téraires récompensant les meilleurs poètes de
fiEueharistie , quand le Cardinal Gerlier prit  la pa-
role pour remercier les Espagnols ide leur accueil et
Paul Claudel de son discours , j'ai senti , aux réactions
immédiates que l'élite qui se pressait là, que toute la
haute  société dc Barccloue comprend le français. Il
est vrai que l 'Eminent prélat , qui fu t  jadis  avocat ,
sait  parler , et aussi , mieux que certains de ses con-
frères , il sait s'arrêter .

Le programme du Congrès
Le thème fondamen ta l  mis à l 'étude dans lc6 réu-

nions de t ravai l  et recommandé dans les prières qui
se f i rent  dans toutes les églises est l'Eucharistie et
la Paix. Le mercredi 28 est la journée de l'Euoharis-
tie et de la paix familiale. Lc mat in  dix mille en-
fan t s , premiers comîmuniants de l'année, prennent
part  à la Communion générale à la Sagrada Familia
et lc soir à la Consécration des familles à l'Eucha-
ristie sur  l ' immense es t rade  dressée sur la Place Pie
XII.

Le jeudi 29 était  la journée eucharisti que de la
paix universe l le  ot sociale , dans la 6oirée, dans une
réunion éva luée  à 600,000 présences , consécration à
l 'Euchar i s t i e  du monde du travail , sous trois formes :
un des patrons qui s'est le p lus distingué dans ses
i n i t i a t i v e s  sociales , un représentant des tedhniciens
et enf in  un représentant des ouvriers. Le même soi- ,
à 11 heures , Heure Sainte , messe nocturne et com-
munion générale  des hommes. Lcs femmes étaient  ex-
clues de cet exercice*.

Le vendredi 30 f u t  la journée de l 'Eucharistie
ct de la paix i n t e r n a t i o n a l e , ainsi  que la journée
dc la sou f f r ance  h u m a i n e  associée au Sacrifice Eu-
charisti que. On apporta publi quement à travers les
rues de la vil le la communion aux malades. Ce fut
aussi la prière pour l'Eglise du silence , celle de
derrière le rideau de fer. Un prie-Dieu -vide rap-
pe la i t  l ' invisible présence du Card ina l  Mindzen ty .

Le samedi 31 f u t  enf in  la journé e de l 'Eucharis-
t ie  et de la paix ct dc l' u n i t é  des Eglises , qui débuta
au Stade Montguich  t ran sforme en immense sanctuai -
re la consécration sacerdotal e par 21 évê ques à la
fois de 820 nouveaux  prêtr es.

Enf in  lc jour  de la Pent ecôte , messe solennelle
de clôture avec discours du cardinal lé gat , et le
soir , procession solennelle  du Très Sa in t  Sacrement.

Lire à l 'intérieur du journal la « Page
des Jeunes ».

ECOLE COMMER CIAL E

Collège Ste-Marie - Martigny
Examen d'admission aux cours préparatoires

(13-14 ans) mardi 10 juin, à 8 h. 30

(apporler le livret scolaire)



Outre ces grandes manifes ta t ions  de place si l'on
peut dire , il y eut dans beaucoup d'églises des mes-
ses de communion , des heures saintes , car on pria
et on pria beaucoup,  les églises et chapelles avaient
peine à contenir les foules pieuses qui s'y succé-
daient . Il y eut par 3 fois à 10 h. du soir la repré-
sentat ion d' un « auto sacramental » de Calderon de la
Barca. Il y eut tous les jours des sessions d'études
auxquelles .partici paient sur tout  les théolog iens.

Quelques manifestations
Il é t a i t  impossible de prendre part  à tous les

actes du Congrès. Le cardinal  lé gat  lui-même, n'a-
vai t  pas le don d'ubi qui té  ; non plus que tou s les
congressistes que se partag èrent suivant  leur goût ,
leu r préférence cl aussi suivant  leurs fatigues .

La consécration des familles du 28 au soir fut  im-
posante. Sur l'estrade immense élevée à la Place
Pie XII prennent place les évêques ct leur suite,
les délé gations des familles.  Et de tous les côté s,
à perte de vue , une forêt  de testes. La cérémonie est
f ixée  pour 6 h., mais elle ne commencera qu'à 6 b. 45
pour durer jusqu 'après 8 h. Quelques évêques sont
là à 6 h. mais il en arrivera jusqu 'à 8 h., soit jusqu 'à
la fin , les honneurs qu 'on leur prodigue jusqu 'à leur
arrivée sur l'estra'de rendent plus sensible leur arri-
vée. Suisses , nous ne sommes pas assez commerçants :
quel débouché se seraient ouvert nos industriel s rien
que par cette annonce : « Indispensable ù beaucoup !
Une montre 'de précision suisse! '»

Plusieurs  chefs de famil le , pendant que les leurs
é ta ien t  agenouillés devant l 'Hostie , prononcèrent un
ac te  de consécration à J'Elicliaristie. L'amiral Cerve-
ra , commence, il a élevé une famil le  de treize en-
fants ; cette mère de famil le  qui a vu la persécu-
tion lui tuer , en haine de la foi , plusieurs 'de ses
enfan t s  est qua l i f i ée  pour parler au nom 'des fa-
milles qui ont donné le plus de martyrs , victimes
ide la persécution de l'atroce guerre civile. Ce père
ide faim i lie qui a vu partir  au couvent ses cinq
filles et trois de ses fils entrer chez les Jésuites
iparle au nom des familles qui ont donné le plus de
vocations reli gieuses et sacerdotales.

Il y eut plusieurs heures saintes dans diverses
églises. Celle du jeudi soir à la Place Pie XII fut  la
p lus imposante par le nombre.

lUn professeur de l 'Université de Barcelone m'a-
mène pour l 'heure sainte du jeudi  soir à la Place
Pie XII. II ne f a u t  compter t rouver  une place ui
dans les trams , ni dans les taxis. L'embouteillage est
tel que les autos vont au pas. Sur le bord du trot-
toir , mon comp agon demande sans façon , >à un con-
ducteur d'auto , s'il a de la place. Oui , ideux , à votre
service. 11 se trouve que c'est un médecin qui nous
accueille ainsi. C'est là le quar t ier  de sa clientèle.
II quitte la grande avenue ipou r arriver plus vite
par des chemins moins fré quentés au pied de l'autel
où il nous dépose admirablement.

Dans toutes les églises on s'est confessé toute la
soirée , on se confesse encore sur la place jusque sur
les tribunes. On me fai t  remarquer  un dominicain
qui , 'tête à tête avec .quelqu 'un , semble l'embrasser.
« Tenez , voyez, c'est Je secrétaire du ministre de l'E-
ducation qui se confesse. L'heure sainte  commence à
à 11 h. 40, prêchée en espagnol par le P. Lombardi ,
arriv é de Rome aujourd'hui.  Interviewé par les jour-
nalistes il leur apprend qu 'il a prêché idans tous les
pays sauf l'Angleterre et l'Espagne... Une heure du-
rant.il parlera. Puis on prie et la bénédiction du S.
Sacrement est donnée. A 1 h. Je cardinal  Gil.roy, de
Sydney, célèbre la messe, et pendant qu 'il donne la
Communion à toutes les personnalités politi ques mas-
sées sur l'estrade , près de 200 -prêtres s'installent
idans les divers points de la foule avec Chacun un ci-
J)oire ide 500 parcelles... Il est deux heures du matin
quanld tout est f in i .  Le silence le plus solennel et le
plus impressionnant n'a cessé — 'hormis les 'discours ,
les chants et les prières de ré gner dans cett e imimen-
se foule d'hommes — les femmes étaient  exclues de
celte ^part ie .du programme. Il é tai t  3 Jl. quand nous
regagnions notre log is ! Fatigués certes, mais le cœur
heureux ct ide l'acte relig ieux accompli et de l'hom-
mage rendu sous nos yeux 'à l'Euciharistie.

L'acte le plus imposant aura peut-être été celui de
la procession f ina le  ide clôture en cet après-midi de
Pentecôte. . Le Saint-Sacrement , dans l'ostensoir (mo-
numental , étai t  porté  sur un camion fleuri , agenouil-
lé idans une profonde adoration , lc cardinal lé gat
l' accompagnait. Un long défilé de séminaristes , de
prêtres , de chanoines , d'évê qnes, le 'précédait. Les
personnalités politi ques le suivaient , puis quel ques
candinaux , un peloton de soldat et enfin la foule.
Mais la foule  'qui se serrai t  sur son parcour s, long-
temps avant  l 'heure fixée — ct ici on semble toujours
en prenldre ià l'aise avec l 'heure du programme, qui a
attendu plus ide deux heures , qui s'est incliné e respec-
tueusement  ,et a prié au passage de l'Hostie, a témoi-
gné de sa foi ! J'ai été ému aussi au passage ides cen-
taines de bannières blancllies des sections espagno-
les de l'Aidoration nocturne.

Et ma in t enan t  dans le soir tombant , une 'dernière
fois la ville est toute i l luminée à la gloire de l'Eu-
charistie. La vie va reipirendre demain , moins dure
toutefois , car les dernières restrictions alimentaires
v iennent  de tomber. Il a fallu at tendre jusqu 'à pré-
sent , car la pauvre Espagne ne doit  son salut  qu 'à
elle-mêm e, à l'énerg ie indomptable de son chef et de
son peup le.

Aussi bien les dernières paroles du speaker du
Congrès ont-elles été l'apothéose de Franco. Mes bons
amis espa gnols l'a t t enda ien t  certainement , mais les
catholi ques ides pays où l'Eglise n 'est inféodée à
aucun part i  poli t i que , ù aucune dynast ie  éphémère ,
en auront été surpris. Nous ne verrons là que la
joie 'd'un peuple croyant , f ier  .d'un chef qui représente
sa foi.

C. Bovier
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En Corée
Un combat de 7 minutes

Des t roupes d ' i infanter io  de FOIN U ont déclenché
jeudi, dans le secteur or ien ta l  une a t t aque  contre
les nord-coréens qui occu ltaient de» 'positions soli-
dement 'fortifiécà. Le feu des mortiers lourds et des
canons obli gea toutefois les allié» à se retirer , aprè*
un comhat qui a duré 7 minutes. Sur le reste d»
f r o n t , act iv i tés  de patrouilles.

Pcnidant la nuit  de vendredi et itians la mat inée ,
les bombardiers léircrs de l'ONU attaquèrent  les
nœuds fe r rov ia i res  communistes  dans trois secteurs.
Au sud de Pyongyang, des bombardiers B-26 ont
dé t ru i t  36 camions et d'aut res  véhicules. Des avions
partis id'mi porte-avions ang lais ont a t taqué  des
couceut rat  ions -de troupes sur le front  occidental.

Caisse d'Epargne du Valais
(Société muJu.lle fondé. *n 1876)

DIRECTION : PLACE DU MIDI, SION — AGENCES ET REPRESENTANTS DANS LES
PRINCIPALES LOCALITES DU CANTON

Reçoit des dépôts t en compte Epargne a 2 »/_ , %
en obligations à 5 ans à 3 >/4 %

•I IOUI toulei autres formel eux conditions les plus favonblei
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Les jérémiades communistes
à Panmunjom

Au cours ide la séance ide la commission d'armis-
tice, qui a duré près d'une heure , le major général
Harrison a déclaré que si des prisonniers de guer-
re communistes qui ne désirent pas être rapatriés
é ta ien t  néanmo ins transférés dans îe nord, les al-
liés commettraient une trahison. Jamais les alliés
n 'approuveront une teJle transaction .

Cette réponse a été fa i te  par le général à une
nouvell e demand e du général 'communiste Nam II , qui
exi geait  que les forces de l'ONU rendent  tous les
prisonniers , sans tenir compte ide leur désir.

» *
A la séance de vendredi de la conférence d'ar-

mistice , les communistes ont remis une note dans
laquelle ils se plai gnent parce que, jeudi , ides éclats
de projectiles des Nations Unies aura ien t  blessé trois
civils dans la zone neutre, A enviro n 1 kim. en de-
hors de la zone , des tro upes communistes ont été
soi-disant soumises à un feu de barrage ides alliés.
Des éclats 'de projectiles seraient  tombés dans cette
zone. Un porte-p a role all ié a 'déclaré que la fron-
tière de la zone neutre  sera examinée vendredi.

o

En France
Evacuation d'usine

D'importantes forces de police ont fait  évacuer ,
cette nuit , les établissements indutriels d'appareilla-
ges électri ques de Laval le t te , situés à Saint-Ouen ,
dans la banlieue parisienne , iqui se trouvaient occu-
pés par des grévistes , une c inquanta ine  environ . Au-
cun incident ne s'est produit .

Les bouchers de Grenoble
ont fermé boutique

La plupart ides l>oueheries de Grenoble sont fer-
mées depuis quelques jours . Sur leu rs volets , les
bouelhers ont apposé l'affiche suivante :

« Les bouchers de Grenoble , et de ses environs,
désireux .d'apporter leur concours sans réserve à la
campagn e de baisse pour la sauvegarde idu franc ,
s'excusent .de ne pouvoir momentanément  approvi-
sionner leurs bouj cfhcries à des prix d'achat leur
permet tan t  'de s'associer à cette campagne ». . % >

a 

Des « boules » uoientes
Deux grandes boules brillantes laissan t derrière

elles une longue traînée blanche ont été aperçues ,
jeudi soir, dans le ciel au dessus ide Castellon .de
La Plana. Ces boules se diri geaient  vers la Méditer-
ranée à grande al t i tude.

——o 

LA DERNIERE EXPLOSION ATOMIQUE
DE LAS VEGAS

La commission de l'énerg ie atomi que annonce que
l'explosion qui a eu lieu jeudi mat in , à Las Vegas ,
étai t  la dernière 'de la série d'expériences ide prin-
temps conduites au idésert du Nevada. Cette série a
co'inporté 8 explosions.

o 

Après le discours d'Eisenhower
VIOLENTES ET AMERES

CRITIQUES
« Il serait  vraiment  superflu ide commenter cel

amas ide paroles pour ne rien .dire , de contradictions,
de platitudes », que const i tuent  Tes déclara t ions
d'Eisenhower à Albilène , écrit vendredi matin l'or-
gane idu colonel Mac Cormick , le « Chicago Tri-
bune ».

« On peut lire et relire le discours , ajoute le
journal , on n'y trouvera pas la moindre condamn a-
tion de la polit i que étrang ère du « New Deal ». Il
ne faut  pas s'étonner après cela, q«c Jes démocra-
tes et les républicains t rumanisan t s  veuil lent  Ike com-
me candidat  républicain. Ils savent qu 'il ne leur cau-
sera aucun ennui ».

o 

Buenos-Aires
DES QUINTUPLES

Mme Maria  de Babet ta , de Menidoza , a mis au
imonide cinq enfants en 13 mois. Le 1er mai 1951,
elle a mis au monde deux garçons , puis trois fil-
lettes sont nées le jour  de la prestation du serment
de M. l'eron.

Berlin
« LA FRONTIERE INTANGIBLE

DE LA PAIX »
La « frontière in tang ible de la paix » tel est le

t i t re  sous lequel  la p lupar t  des j o u r n a u x  de Berlin
est publient des 'articles analogues , consacrés au deu-
xième anniversaire de la déc la ra t ion  du gouverne-
ment de la zone soviéti que , sur la « f ront ière  de
paix Oider-Neisse ». Ces journaux a f f i rment  que cet-
te frontière a été tracée « en conformité complète
avec le droit des gens ». « La frontière entre l'Al-
lemagne et la Pologne a été tracée , une fois pour
toutes , idans des conditions claires et 'définitives ».
La préparation à la défense armée est la meilleure
protection ide « l ' intang ibilité de la frontière de paix
et d'amitié sur l'Oder et la Neisse ».

o 

A L'ASSEMBLEE NATIONALE
FRANÇAISE

Une satisfaction
Par 518 voix contre 99, l'Assemblée nat ionale ,

au cours de sa séance de la matinée de vendredi , a
autorisé la ratification par Je président de la Ré-
publi que , de la Convention entre  les Etats parties
au trai té  ide l 'Atlanti que nord sur le s ta tu t  de leurs
forces, conclue à Londres le 19 juin 1951.

o 

Le Pape a repris son activité
Le Pape semble comp lètement remis de la lé-

gère at taque de gri ppe qu 'il a subie récemment.  Il
a, comme d'habitude, célébré La messe vendred i ma-
tin dans sa chapelle privée , puis il est descendu
dans les appartements nobles pour accorder une sé-
rie d'audiences.

Il y a eu d'abord un entret ien avec Mgr Montini ,
substitut à ila Secrétairie d'Etat , puis il a reçu des
groupes de pèlerins canadiens , mexicains et améri-
cains.

Jeuldi soir , Pie XII avait reçu idans ses apparte-
ments privés le cardinal Spellman , larclievêque de
New-York , qui lui a apporté .de nombreux idons et
exiprimé les vœux -des catholi ques américains pour
«a santé.

Samedi , le Souverain Pontife aura une matinée
très chargée en raison des nombreuses audiences
qu 'il a décidé d'accorder. II recevra en part icul ier
le pèlerinag e américain conduit p.ar le cardinal Spell-
man qui vient  d'assister au Congrès eucharistique
internat ional  de Barcelone.

J _ /^ V̂*^W<

UNE JEUNE GENEVOISE. 1er PRIX
DE DIRECTION D'ORCHESTRE

AU CONSERVATOIRE DE PARIS
On apprend que la jeune musicienne genevoise He-

dy SaL q.ii in vient de remporter , au Conservatoire
de Paris , lc lier prix , à l' unan imi té , de direction
d'orchestre. C'est la première fois depuis Ja fonda-
tion ide ce Conservatoire qu 'un premier prix de
directio n d'ordhestr e est décerné à une femme. Ha-
d y Salquin , qui n'est âgée que ide 24 ans, est an-
cienne élève .du Conservatoire 'de Genève et dc
Dinu Lipatti .

o

une « marche sur Berne
La Fédération suisse des ouvriers du text i le  ct

ides fabri ques a organisé une « Marche sur Berne >>
qui aura lieu le 15 juin.  Jemdi , un représentant  de
cette organisation a exposé les revendications que
cette manifesta tion entend fa i re  valoir.

M. Moser, ancien conseiller na t iona l  et prési-
dent central  de la fédéra t ion , et d' autres ora teurs
ont exposé .que le cliômage existe dans 'l'industrie du
text i le , où le travail  a été rédui t .  Ils demandent
une meilleure pro t ection douanière  ides produits
puisses du textile et attirent Inattention sur les
«droits minimes qui frappent  les produits  en ny lon.
Une restriction ides importat ions dec produits en
ny lon .pourrait même intervenir .  Il n'a pas été tenu
s u f f i s a m m e n t  compte des intérêts  de l ' industr ie  tex-
ti le dans les négociat ions économiques avec l 'é tran-
ger. La manifes ta t ion est aussi diri gée contre  la

marge exag érée des bénéfices des intermédiair es et
elle demande une plus grande solidarité de la pari
des consommateurs , qui devra ient  tenir  plus lace-
ment compte des produi ts  dc l'industrie text i le in-
di gène.

La mani fes ta t ion  a pour but  d'a l t i re r  l'attention
du Couseil fédéral sur les revendicat ions dc l'indus-
trie text i le  et de ses ouvriers et de fa i re  connaîtr e
la s i tua t ion  au public. On compte êur une part ici -
pat ion d'environ I 5,000 man i f e s t an t s . Des diffic ul-
té» se présen tent  .pour organiser leur transport  à
Berne par trains-express, dans le délai f ixé pour la
manifestation. Les manifestants se recruteront  i>rn>
ci pa lement  eu Suisse orientale.

o 

Lugano
MORDUE PAR UNE VIPERE

Jeudi soir , est idécédée à l'Hô p ita l  dc Lugano , Mme
Maria Canonica , de Bidogno , mère de 7 enfan t s .  Elle
ava i t  été mordue jeudi  par un serpent , probable-
ment une vi père. La pauvre  femme qui é t a i t  occu-
pée à couper de l'herbe près du vi l lage , présentait
5 minutes  .déjà après la morsure, dc graves  symptô-
mes d'empoisonnement.  Bien qu 'elle ait  élé secou-
rue rap idemen t , clic est mor te  quelques heures
après.

o 

Wolhusen
UN BEBE SE NOIE

On vient de trouver , près d'une grille , dans un
canal , le corps du pol i t  Josep h BacJiiiKin n , âgé de
deux ans , tombé >à l'eau dans on ne sa i t  quel les
circonstances.

Conseil des Etats
Brève séance

Vendred i ma t in , lc Conseil des Eta t s , après rap-
port de M. Limer, consei l ler  (Zoug), a voté sans
discussion , par 29 voix contre zéro , l'octroi à l'Ins-
titu t ides hautes é tudes  in t e rna t iona le s  à Genève , d'u-
ne subvention annuelle de 100,000 francs pendant
10 ans , 'de 1952 à 1961. On sait  que le can ton  de
Genève versera de son côté 200,000 franc s par an il
cet ins t i tu t .

Le Conseil s'est ensuite a journé  à mardi soir.

Conseil national
Vendredi mat in , le Conseil nat ional  a poursuivi

l'examen de la gestion du Dépar tement  de l'Eco-
nomie publique. Au chap itre de l 'Office fédéral des
¦assurances sociales, M. Ruba t t e l , conseiller fédéral ,
confirme , en ré ponse aux inquié tudes  exprimées par
deux (dé putés , que l'excédent 'de 40 mi l l i ons  de francs
du bilan techni que dc l'AVS sera consacré à l'amé-
l iorat ion des rentes et éventuellement il pe rme t t r a
d'éviter que les personnes dc 65 ans , exerçant en-
core une activité lucra t ive , cont inuent  de payer des
cotisations.

On passe ensuite à la Division de l'agriculture qui
n 'appelle aucune observation part ic ul ière.  La ges-
tion de l 'Economi e publique est approuvée.

Département des Postes ct Chemins dc fer : M.
Cressot , cons., Berne , lattir e l' a t ten t ion  sur l'insuf-
fisance des (juais ide la gare dc Porrentru y, qui cons-
t i tue un danger  permanent  pour les voyageurs , ct il
s'é tonne que les t ravaux ide t r ans fo rma t ion  n'aient
pas encore commencé , comme prévu.

M. Escher, chef .du Dépa r t emen t , donne lec ture
d'une leittre de la Direct ion générale des CEE, disant
que les travaux seront  entrepris dès ique les crédite
nécessaires seront disponibles. La question sera étu-
diée lors de l'établ issement dm bud get des construc-
tions des 'CEE.

Au Service des seaux , M. D i e l s i b i , rad., Soleure , for-
mule des cri t i ques à propos dc l' a c t i v i t é  de ce ser-
vice en ce qui concerne l'u t i l i s a t i o n  des forces hy-
drau l i ques du Spod et ide PJnn. Le dé pu té  soleurois
estime que les in térê ts  du Parc  n a t i o n a l  suisse ne
sont pas s u f f i s a m m e n t  proté gés.

M. Tenclii , cons., Grisons , prend la défense  des in-
térêts de 6on canton pour lequel l' u t i l i s a t i o n  ide la
houil le  blanche est une nécessité v i ta le .  L'orateur
approuve pleinement les tractations engag ées avec
l ' I ta l ie  et ajoute que les usines projetées seront
construites en sauvegardant  le p lus possible les in-
térêts du Hcimatscfiutz.

M. Escher, conseiller fédéral , ajoure que les cri-
ti ques formulées à l' adresse du Service des eaux
sont absolument injustif iées .

M. A gostinctti , soc, Tessin , rapporte  ensui te  sur
La gestion des PTT.

La discussion est te rminée  et l'arrêté  approuvant
la gestion du .Conseil fédéra l , du Tr ibunal  fédéral
des assurances pour 1951 est adopté par 143 voix
cont re  2.

.La séance est levée. Su i t e  des t r a v a u x , lundi à
J8 heures 03.

Postulat de Courten
Le Conseil fédéral est invi té  à faire rapport et

à présenter des propositions tendant  à modifier les
prescri ptions de l'assiirance-vieillcssc el survivant s ,
de telle façon que le revenu des vergers , des vi-
gnes et des forêts que le propriétaire non-agricul-
teur n'exp loite pas lui-même ne soil pas soumis
ù cotisation comme revenu du travail.

Cosignataires : Aebisclier , Bordoni , Bourg knecht ,
Chaudet , Favre , G u i n a n d , Herren, Kàmpfen , Maspo-
li , Philippe, Piot . Stoffel , Tenohio, Torche.



de presse
Une vigoureuse intervention

de M. Antoine Favre
au Conseil national

Du « Courr ier » du 5 j u i n , nous extrayons
ces lignes re la t ives  à une intervention de M.
le conseiller na t iona l  Antoine Favre :

« L'examen de la gestion du Département
de justice et police donne l'occasion à M. An-
toine Favre de signaler devant le Conseil na-
tional la surprise ct l'émotion qui régnent
dans une grande partie de la population con-
cernant l'application que l'on fait de plus en
plus de l'art 120 al. 1 du C. P. S. au sujet de
« l'interruption non punissable dc la grosses-
se ». Après avoir rappelé la portée et les li-
mites de cet article qui ne peut être invoqué
que pour des raisons médicales, il fait état
de quelques chiffres qui en disent long sur les
ravages de l'avortcment dans un canton où
les interruptions de grossesses « sur avis con-
forme d'un second médecin diplômé » ont dé-
passé le nombre des naissances. (On sait qu'il
s'agit de Genève. Réd.) Et de montrer que les
nvortements dit thérapeutiques autorisés par
les médecins augmentent chaque année : 620 en
1947 ; 1160 en 1948 ; 2011 en 1950 et 2563 en
1951 , alors que le nombre des naissances dans
cette même année était de 2216.

Or il résulte des rapports que les experts
médicaux délivrent des autorisations en vertu
de considérations essentiellement sociales et
humanitaires en violation flagrante de la loi
qui , elle , prévoit l'interruption uniquement
« en vue d'écarter un danger impossible à dé-
tourner autrement ct menaçant la vie de la
mère ou menaçant sérieusement sa santé d'une
atteinte grave et permanente » , autrement dit
pour des raisons médicales.

Certes, il yc s'agit pas ici de discuter le
principe de l'avortcment , mais simplement
d'exiger l'application du Code pénal. On cons-
tate que dans le soixante pour cent des cas
d'avortement thérapeutique autorisé par les
médecins, la patiente est mariée. Le plus sou-
vent les raisons économiques sont déterminan-
tes. Ce recours, toujours plus fréquent à l'a-
vortcment , n'cst-il pas aussi révélateur des la-
cunes encore existantes dans notre politique
familiale ? Jfc

Nous exprimons à M. Favre notre satis-
faction pour son énergi que protestation en fa-
veur  du respect d' une loi qui ne pouvait aller ,
— malgré le danger qu'elle constituait  en soi ,
— j usqu'à tolérer de tels abus.

Prof i tons  aussi de l' occasion pour féliciter
le directeur  du « Courrier » , M. Leyvraz,
dont une récente campagne dans le même sens
a t t i r a i t  l' a t tent ion  des croyants sur les dévia-
tions graves qui se constatent dans nos foyers
chrétiens.

En marge de la „ libre critique
« Rencontre  » ava i t  posé à ses lecteurs la

question suivante  : « Quelles sont les limites
de la l i b re  c r i t i que, et qu 'en pensez-vous dans
le cas de Pierre Nicole ? »

Cette revue insère, dans son numéro de
mai . la réponse suivante d' un écrivain valai-
san : .

« Les limites de la libre critique sont condition-
nées par le bien commuai des individus et de la
société. Elles sont dépassées lorsque la critique y
porte atteinte.

Dans le cas de Pierre Nicole la question n'est pas
seulement de savoir si ses accusations ne sont pas
de pures calomnies — ce qu'elles sont à mon sens
— mais si elles ne doivent pas être tolérées dans
le cadre général de la liberté d'expression. Tolé-
rées, c'est-à-dire combattues par d'autres armes
que celles de la loi. Cela me semble évident.

Je ne peux croire que les articles de Pierre Ni-
cole aient menacé si peu que ce soit l'indépendance
de la Confédération. La sanction juridique d'ail-
leurs a donnés du sérieux à ce qui n'en avait point
et son efficacité (contre l'erreur et non contre
l'individu) s'avère douteuse.

L adoration de l'Etat et de la puissance sous tou-
tes ses formes constitue en Suisse un danger bien
autrement grave que le communisme. »

Nous ne pouvons être d'accord en tout avec
l'auteur de cette réponse, car. s'ils suivaient

es Aeiwxes ôwseYvaïe iws
Nous devons souligner ici le succès litté-

raire d'un jeune Valaisan, Georges Borgeaud,
originaire de Monthey, dont le roman «Le
Préau » vient d'obtenir le Prix des critiques.

Ce jeune homme de trente-cinq ans a tout
d'un coup, grâce à cette distinction, tenu pen-
dant quelques semaines la vedette du Paris
littéraire.

En même temps et avec lui, c'est le Valais
qui prend de la cote.

une telle li gne de conduite, les pouvoirs pu-
blics failliraient à leur tâche dans la sauve-
garde du bien de tous, et nous livreraien t sans
défense aux diffamateurs de notre Patrie.

Encore moins pouvons-nous approuver le
dernier passage qui compare notre étatisme
au communisme pour donner prise à ce der-
nier.

Cela voudrait dire que nous sommes victi-
mes d'une ingérence de l'Etat , d'un régime
tracassier et insupportable, au point que les

Paris découvre
un Valaisan

Bien souvent, nous avons vu notre canton radis enfantins », comme le qualifie André
associé à cette bonne fortune. Rousseaux !

C'est là un excellent motif de se réjouir. Si nous devons être sensibles à l'émerveille-
A l'exception de Maurice Zermatten, aucun ment de ceux qui longent rapidement notreA l'exception de Maurice Zermatten, aucun

écrivain valaisan n'avait encore forcé l'atten-
tion de cette métropole de la culture qu'est
Paris, où tant d'hommes de lettres de valeur
attendent si longtemps avant de percer.

Borgeaud a reçu le baptême de la grande
critique, très louangeuse quoique nuancée, et
voilà notre homme en bonne place parmi les
mille écrivains des bords de la Seine.

Le « Figaro littéraire » a fait fête à notre
compatriote, qui, outre une critique d'André
Rousseaux publiait samedi un grand article
intitulé : « Un Valaisan découvre Paris ».

Ce titre en première page nous a transporté
de joie, car du coup, c'est cent mil/le Français
pour le moins à qui l'on rappelle l'existence
de notre pays.

Certes, les sources du Rhône ne sont pas
inconnues de nos voisins, car chaque petit
Français suit sur la carte l'itinéraire du fleuve
méridional.

L'Orient-Express aussi les signale au bon

r —^
JéuiheGMe * c&todeïv-ciUiced,

vous ferez
TOUT VOTRE DEVOIR !

La votation de demain revêt une importance décisive pour nos f inances
cantonales.

La nouvelle loi est résolument sociale, sans toutef ois accabler les contri-
buables les plus f avorisés.

Cela est si vrai que les arguments que l'on avance contre le projet n'ont
rien à voir avec le problème posé.

Les détracteurs se recrutent dans le parti radical ; ils entendent priver le
Gouvernement d'une f iscalité stable dans le but de le mettre en diff iculté.

C'est là une raison de plus pour que les jeunes contribuent puissamment
à la réussite de cette œuvre législative si nécessaire.

L 'abstention ne devra pas f aire le jeu d'une minorité de citoyens qui ont
plus en vue la déconf iture du Parti conservateur que le bien du Pays.

•

Nous devrons dire « OUI » également à la réduction du quorum, ne serait-
ce que par souci de loyauté à l'égard des minorités qui, au lieu de s'en tenir
à la suppression du quorum, se sont ralliées à la proposition du Gouvernement,
avec les représentants du Parti conservateur.

\ )

souvenir de nos voisins, mais l'on a si vite
parcouru le chenal de la vallée !

Autre chose est de s'émerveiller en lon-
geant le bois de Finges sauvage, de crier au
prodige devant ces murs de vignes qui ont
l'air de soutenir le oiel, de voir dans les col-
lines de Sion un rappel de l'Espagne, de
s'extasier aux miracles de la plaine du Rhô-
ne, et, d'autre part, de sentir la fraîcheur
d'une âme valaisanne dans un livre de « pa-

« beautés » communistes seraient le symbole
de la liberté individuelle.

On doit s'étonner du parallèle, mais plus
encore de l'affirmation que les armaillis suis-
ses ont constamment l'échiné ployée en signe
d'adoration devant l'Etat.

vallée ou y font escale, a plus forte raison
devons-nous être fiers qu'un enfant de ce pays
les y fasse retourner en pensée, à travers un
roman où il confesse ses plus jeunes années.

La distinction qui, en surprenant le lauréat
lui-même, en fait une vedette à laquelle nous
trouvons associé le nom de son pays, honore
ainsi grandement le Valais.

Nous avons bien besoin que l'on songe un
peu à nous, et cela pour de multiples raisons.
M ne serait pas de bon goût de les énumérer
toutes ici.

Entre les plus utiles et les plus nécessaires
à la vie corporelle, il faut signaler celles qui
procèdent de l'esprit et de l'art, et qui sont
l'aliment indispensable de l'âme.

Trop penchés sur les duretés de la vie, il
est bon parfois que nous sachions le Valais
associé à autre chose qu'à nos produits d'ex-
portation.

A. T.

JEUNE CONSERVATEUR

accomplis ton devoir de citoyen
va voter et fais voter !

A propos de certains adversaires
de la loi fiscale

L'organe socialiste « Travail » , dans son
numéro du 29 mai , a fait paraître les lignes
suivantes :

« IMM. Voutaz et Claivaz, n'ayant pas grand-chose
comme argumentation pour faire couler la loi , pré-
tendent qu'il faut refuser celle-ci, car rien n'esl
prévu pour imposer les sociétés de partenaires.

Or, M. Voutaz était membre de la Commission
de la loi fiscale : il n'a jamais participé aux délibé-
rations pour garder sa liberté. C'est dire que son
point de vue était déjà arrêté. M. Claivaz est tou-
jours intervenu au Grand Conseil pour alléger le
capital.

Mais personne n'a proposé d'introduire un arti-
cle intéressant les sociétés de partenaires. »

Il convient d'appuyer notre confrère quand
il avance que les arguments de ces Messieurs
sont d'une extrême faiblesse. Ils tentent d'ail-
leurs de recouvrir un calcul d'ordre politi que.
Chacun en aura découvert l'essence et le but ,
qui n'ont rien à voir au problème posé.

Les troupes et le bois de Finges
M. le député F. Germanier a déposé une

interpellation en mai dernier pour demander
au Conseil d'Etat ce qu 'il entendait faire
pour retenir en Valais certaines unités mili-
taires.

Soulignant cette démarche, le « Journal de
Sierre » demande ce que les autres députés ,
notamment ceux du district de Sierre, sont
disposés à entreprendre dans le même sens.

Pour renseigner notre confrère , nous lui rap-
pellerons que plus de 60 députés ont signé une
interpellation , voici environ 4 ans pour pré-
server le bois de Finges de l'évolution des
chars.

Les mêmes députés souhaitent vivement que
des manœuvres de ce genre se fassent désor-
mais sur des terrains moins dommageables.

Cela soit dit sans rancœur pour les militai-
res et pour l'armée.

« Agir » nous dit...
« Care a la prochaine loi fiscale, en juin » .
Le contexte veut inviter les jeunes radi-

caux à se prononcer contre le projet.
C'est au moins une attitude plus claire que

la liberté de vote du Congrès radical valai-
san , mais cela ne vaut pas plus cher. Périsse
le Pays si le parti conservateur peu t sortir
ébranlé de la secousse ou s'il doit disparaî-
tre...

On ne saurait agir plus radicalement.

L'Union » recommande la loi
Après le plaidoyer de M. F. Carron à l'as-

semblée des délégués du Parti radical en fa-
veur de la liberté de vote, nous étions impa-
tient de connaître l'attitude de l'U.P.V.

M. le Dr Broccard recommande le projet
de la loi des Finances, et le journal s'associe
à cette prise de position.

Ainsi , l' esprit partisan de M. Carron n 'a
pas prévalu au sein de l'UPV. Nous ne pou-
vons que nous en réjouir pour le pays en gé-
néral et les agriculteurs en particulier.

Tbeime. Ô04itj ef aateub

soutiens le parti en
soutenant ton jour-
nal ï

abonne-toi au Nou-
velliste valaisan !

Si tu l'es déjà, c'est
bien,

Si tu en abonnes
d'autres, c'est mieux.



TieMe e-xcuuiatr
de printemps en montagne à Riederalp. Superbes
champs de i leurs. Voyage magnifi que avec le

' téléphérique. Excellentes raclettes, spécialités du
Valais au buffet de Ja station de montagne.

Se recommande : J. Sehwery.

Un film a mourir de rire...
qu'on va voir au CORSO - MARTIGNY

à pied... à cheval... en 203 I

JAMAIS DEUX SANS TROIS
Nous cherchons de suite

un chauffeur
pour pelle mécanique avec dragueline ;

deux chauffeurs
robustes pour train routier DeseJ, parlant français et a!'e
mand. Prière de joindre certif icats qui seront retournés

Place stable pour personne capable.
Ecrire sous chiffre PP 35755 L à Publicitas, Lausanne.

Chef station Chemin fer
33 ans, désirant changer de situation cherche emp loi
stable dans agence transport voyage ou autre. Français,
allemand. — Faire offres sous chiffre PR 11323 L, à Pu-
blici tas, Lausanne.

mrm
FARINE WITEUSE CONCENTRÉE |

_ de. qualité ^!_r _ _ _^?_

ainsi que les réputés aliments de Gland

FLOKKO et CHANTECLAIR
en vente auprès des dépositaires :

Société Coopérative de Consommation
Saint-Maurice

ef succursales Evionnaz, La Balmaz, Collonges
Epinassey, Lavey, Vérossaz

: —NImportante entreprise métalilurgiquie de Genè- i
ve cherche une i

secrétaire de direction
Age : 25 ans minimum.

Langues : français et allemand, connaissance
de l'anglais. Ayant si possible licence en droit ou
en sciences économiques. Possédant pratique sté-
no ef dactylo. Situation stable. Salaire à convenir.

Faire offres avec curriculum vitae, photo, pré-
tention de salaire, date d'entrée, etc., sous chiffre
No T. 5253 X. Publicitas, Genève.

/ 9âtv
A l'occasion de la Fête des Musiques valaisannes au Res

taurant et dans le parc ombraqé, Menu à Fr. 5.—
Le. petit pâté à îa viande
mes mignonettes, épinards à !a crème

délices du Casino

Ï ' LES GIETTES j
k Dimanche 8 juin 1952 i

? CAFE-RESTAURANT DE LA FORET i
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A vendre a bas prix I
NEUF OU D'OCCASION

BAIGNOIRES
fonte émaJIlée 168 X 70 cm.

à murer ou sur pieds

50 BOILERS ELECTRIQUES
de 30, 50, 75 et 100 litres

50 CHAUDIERES A LESSIVE
165 lit., à bois, galvanisées,
avec chaudron neuf Fr. 145.—
LAVABOS, EVIERS, W.-C.

complets, prêts à installer
Comptoir Sanitaire S. A.

9, rue des Alpes, Genève
Tél. (022) 2.25.43 (on expédie]

A vendre aux Neyres s
Monthey, joli

CHALET
de campagne, 3 chambrée,
cuisine, jardin et verger.

Prix intéressant.
S'adresser au garage Ri-

choz, Vionnaz. ¦

MICHEL RABOUD

Rosbeef à l'anglaise , pom
Dessert : les

\ f \ 0 6%-\TM/t4Z>ltâ t

occasions
de 100 à 680 ce. (side-car),
toutes marques, pour toutes
les bourses. Facilités de paie-
ment.

Moret, Villeneuve, tél. (021)
6 80 26.

AIGLE
A vendre, pour cause de

décès, belle

villa
4 chambres, cuisine, arrière
cuisine, bains, chauffage, con-
fort. Jolie ferrasse el jardin
arborisé en plein rapport.
Magnifique situation. — S'a-
dresser : Etude H. Gesseney,
notaire, Aigle.
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WnHiM\ ._ T&Bfls&y car B.M.W., par sa construction soignée ,

SÏi^N̂  'B'Kfsl j éS *S son rou 'emen '< sa tenue de roule, son

lS5^»\ WB mjr Ç. endurance inépuisable, fruits de 30 ans

<0*T̂ y \sSCésf d'expérience, a toujours une valeur de
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revente élevée.

T "' R 25/2 250 cm3 — R 67/2 600 cm3

R 51/3 500 cm3 — R 68 600 cm3
iffi-S'iSî- Gd-Sport

Agents pour la région :
Sion : Proz Frères , Garage, Pont-de-la-Morqe.
Sierre : A. Bruneili, Motos.

-V Martigny : M. Masotti, Garage des Alpes, Marli-
- ', , Ï&. qny-Bourg.
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3 fois plus solide
qu'un bas Nylon ordinaire, voici enfin un bas écono-
mique qui vous donnera satisfaction, grâce à ses 3
principaux avantages :

Souplesse M Ê_\ g_\ tfm \
Transparence | **MW9 €F V 1

Solidité V la paire /

' ' ' " ,'i

En exclusivité aux

^Pfiïj^ ^̂  rto  ̂7Toc,a/lA/;

ŷŷ ONiev
MARTIGNY - SAXON

Monthey - Sion - Sierre - Viège

DRAPS DE FOIS] ttacane es
Le slock à ces bas prix louche à sa fin. -. , , , _. ,r On cherche 2 chambres av.
2,45 x 2,45 m. Fr. 7.— et 8.— 3 lits en Valais, Champéry
2 x 2 m. Fr. 4. el 5. ou autre village. Ecrire sous
1,50x1 ,50 m. Fr. 2.70 chiffre P. K. 80629 L., à Pu-
_ . . , _ . . ,,, ,, blicifa s, Lausanne.
Sochene de Cnssier (Vaud) . L MHHO&I

Toujours un grand choix
de très bonnes

«acnés laitières
race brune et tachetée.

S'adresser à M. Amacker ,
St-Léonard. Tél. 4.41.68.

A vendre

fourneau potager
3 trous, en parlait état, et un
BUFFET DE CUISINE.

S'adresser chez M. Geor-
ges Gay-Balmaz, Vernayaz.

Fille de salle
et débutante demandées.

Ecrire ou télé phoner Hôtel
d'Orny, Champex. Tél. (026)
6.82.01.

Important café-reslaurant à
Sierre cherche de suite

fille de cuisine
Place à l'année. Bons ga-

ges, nourrie el logée.
Offres sous P. 7384 S. Pu-

blicitas, Sion.

Cuisinière
à café et aide-cuisine de-
mandées.

Ecrire ou téléphoner Hôtel
d'Orny, Champex. Tél. (026)
6.82.01.

On cherche pour 1er ou 15
septembre, dans famille avec
un enfant,

jeune île
pour aider au ménage, âge
16 à 18 ans. Bonne occasion
d'apprendre l'allemand.

H. Kaser, Arnihausquai 31,
Olten.

A louer

appartement
de 5 pièces, tout confort .

S'adresser A. Werien, St-
Maurice.

Aspirateur
Six-Madum, en parfait éta t,
avec accessoires , à vendre,
cause double emploi.

S'adresser au Nouvelliste
sous W. 8748.

A vendre beaux plantons

Mieurs
« Roi des Géants ».

Marcel Magnin, horticul-
teur, Charrat. Tél . 6.31.19, à
midi et le soir.

On cherche pour tout de
suite

JEUNE FILLE
pour ménage soigné avec
enfant de 6 ans. Place inté-
ressante. Bon salaire, congé
réglementaire. Très bonne oc-
casion d'apprendre l'alle-
mand.

Offres avec cop ie de cer-
tificat sous chilfre S 5016
Publicitas, Soleure.

Café-reslaura'nt au centre
de Sierre cherche de suite

sommelière
au courant du service de
ire sl'aura tion. Nous exigeons
bonne présentation honnête
et sérieuse. Faire offres ma-
nuscrites avec photo et co-
pies de certificats sous chif-
fre P. 7385 S Publicitas, Sion.

Thyon s. Sion
Chalets d'action catholique

VACANCES IDEALES POUR
JEUNES FILLES

Ambiance familiale
Alt. 2100 m.

Excursions. Prix Fr. 7.— net
par jour

Pour tous renseignements,
s'adresser à Mlle Renée Wal-
pen, Si-Georges s. Sion.

On demande
I bonne sommelière ,.*! aide-
sommelière et ménage.

Occasion de bien appren-
dre le service. Bons soins,
bons gains.

Café Tivoli, Rob. Colliard,
Châlel-SI-Denis. Tél . 5.90 39.

A vendre, à I état de neul

malo-laucheuse
Rapid, P. 12, sur pneus, dis-
positif d'accoup lement , 4 cou-
teaux , outillage. Prix 2000 li

S'adr. à Oscar Mottier, Epi-
nassey, St-Maurice.

Jeeps
A vendre une jeep Willy's

Universal en parlait éta t, Fr.
6,300.—.

1 jeep Mililary avec pla-
que et assurances payées pr
l'année. Fr. 4 ,500.—.

Garage LUGON, ARDON.
Tél. 4.12.50.

A vendre une

Peugeot 202
année 1947-48, décapotable,
4 places, éta t impeccable.

Garage LUGON, ARDON.
Tél. 4.12.50.

Débutante

sommeil
présentant bien, est deman-
dée dans bon calé du Centre.
Entrée de suite.

S'adresser à Publicitas, Sion,
sous chiffre P. 7393 S

Rouai Enfield
500 TT., avec side-car, à ven-
dre, état de neuf , rouie 7,800
km., avec siège arrière, 2 sa-
coches ; machine de toute
confiance . R. Gendre, Ch. de
Rolliez 2, Vevey, tél. (021)
5.40.04, de 12 h. à 13 h., le
soir dès 19 h.

Ghanilaoe
Radiateurs loules dimen

sions comp lets avec chaudiè
'e. Parfait état. Ecrire Anto
nioli Raphaël, Malley-Lau
tanne.

OCCASIONS
instruments musique. Un qua-
tuor, violoncelle alto, violons
anciens, guitares, meubles di-
vers, habits parfait état , bi-
belots, tableaux, antiquités,
etc.

Achat , vente occasions.
Grand Hôtel, Territet.

Employée
de maison

sérieuse , active, 25-30 ans,
pour ménage soigné. Entrée
fin juin. (Italienne exclue).
Très bons gages à personne
capable. Sérieuses références
exigées. — Ecrire sous chil-
fre Q. 5241 X. Publicitas, Ge-
nève.

S vendre
au-dessus de Bex , petite pro-
priété comprenant habitation,
rura l el 18,000 m2 de terrain.

S'adresser au notaire F.
Jaquenod, à Bex.

poulet
prêt à rôtir vous est fourni
à Fr. 8.80 le kg. Prix spéciaux
pour hôtels et restaurants.

G. Zengaffinen, Viège, tél.
(028) 7 21 66.

ST-MAURICE
A louer, pour le 1er juillet

ou dale à convenir,

chambre
meublée ou non, confort,
conviendrait aussi pour bu-
reau. S'adresser au Nouvel-
liste sous chilfre X 8749.

porcelets
chez Mme A. Schnyder. Sous
Vent , Bex.

SommeH!
demandée. — Café Nalionali
Lavey-Village.



LE BAL DE LA ROSE
Le Ha l de la Rose : ce pourrait preique être le

D»III d'un haie t , comme le Spectre ou le Chevalier.
IIUK 'i'* -) é toiles de ré p u t a t i o n  mondiale in terpré teront
à Genève , dan * le cadre des manifestations prévue *
uy iir la Semaine de la Roge. l'o u r l a n t , ce t i t re  n en
rit pas un . mais bien le thème de la soirée orga-
D iiée pour vendredi 20 juin , ct qui se rapporte évi-
demment à notre première  grande manifes ta t ion es-
tivale

I l . iu  les salons de l'Hôtel Kichcinoud , où la fêle
débu tera à 21 heures par  un dîner  « facul ta t i f  >,
ic liai promet  d'être un des clous de l'élégance
crncvoi.se J952. Pour c|uc l'ambiance ne subisse nul le
cont r a in te , lu h a u t e  coulure , la mode et la fourru-
re ont décidé que le défilé dc nos plus gracieux
m a n n e q u i n s  se fe r ra i t  sous une forme hien aimable :
celle d' un concours  de noms . Il s'agira dc baptiser ,
avec des roses év idem ment , les modèles présentés.
Bien e n t e n d u , pour rester .dans la note , la reine
Jes f l e u r s  o rnera  toutes les tables  ct des bouton-
nièr es se ront  o f fe r t e s  aux  dames à l'entrée. Loys
Cluxpi arl  sera  l' a n i m a t e u r  de la soirée où la danse
dès 22 heures , sera conduite par les Gcorg iam 's avec
In cp i a t i i o r  des Evelyne». Tout cela concourra donc
•i fa i re  du bal de la Rose un ag rémen t  dont  l'éclat
et le s o u v e n i r  r e s t e r o n t  dans les anna les  de l'élégan-
ce et du p la i s i r .

Les hôteliers suisses ont tenu
leurs assises è fflonlreuH

en présence de M- le conseiller fédéral
Feldmann

et sous la présidence de M- le Di Seiler
La Société suisse des hôteliers a tenu son assem-

blée ordinai re des délégués ù Montreux sous la pré-
sidence du l>r  Franz Seiler , président centra l , qui
put saluer du nombreux  représentants des autorités ,
en par t icu l ie r  M. Markus Feldin 'ann, conseiller fé-
déra l , les envoy és des grandes associ ations écono-
mi ques et pro fessionnelles , ainsi que de très nom-
breux délégués et mprabres individue ls .

Le président f i t  un vaste  tour d'horizon , relevant
la s i t u a t i o n  diff ic i le  de l 'hôtellerie saisonnière qui
souffre des res t r ic t ions  de devises imposées par cer-
tains pays étrangers , et sur tout  de la disproportion
f lagran te  entre je prix de revient  ct les prix d'hô-
tel qui ont élé mainte nus  assez bas pour soutenir
avantageusement  la concurrence internat ionale .  Le
rapport de la conférence de Lucerne est actuelle-
picnt entre les mains du Conseil fédéral.  M. Spjler
déchire que ce rapp or t  a été approuvé par des ex-
perts n e u t r e s  qui  ont  été unan imes  à diagnosti quer
l'étal malad i f  de l ' industrie hôtelière.

Les inoveps de guérison ont été étudiés , des pro-
positions concr ètes ont été faites et il faut  espérer ,
ajoute le président , que l' on agira  aussi activement et
aussi éuerg i .quement  en f aveu r  de rhôtç lijerie qu 'on
Pu fa i t  i>our l ' industr ie  horlogère et l'agricukure.
Uu des meilleurs moyens d'activer la fré quentat ion
serait une action efficace de rénovat ions d'hôtels ,
rénovat ions que l 'hôtellerie saisonnière n'est plus en
nicsure d'effectuer par ses propres moyeus.

J,a publ ic i té  tour is t ique et hôtelière , son influen-
ce, sa product ivi té , son organisation et sa valeur ,
furent  comipcnlécs de manière approfondie par M.
Jean Armle 'dpr , do Genève , membre du Comité cen-
tral. Cet exposé fu t  lc ipoint de départ d'une série
dp bre fs raipporls des chefs des agences étrang è-
res de l'Office central  suisse du tourisme, qui , reli-
ais pu Suisse poi l r leur conférence aqnupll p, avaient
saisi cette occasion de prendre contact avec les Jiô-
telicrs suisses. Les chefs d'agences avaient  été pré-
sentés par M- S. Bitte), directeur de l'Office central
suisse du tourisme.

ll'our sa t i s fa i re  au [lirons statutaire,  trois nou -
veaux mepiljres furen t  élus au comité central. Ce
SQU| : MiM. G. Gultl , Mont reux , Ch. Lcppin , Genè-
ve, cl }î.. Mueller , Scbaffliouse.

L'assemblée élit en oiitre par acclamation mem-
bre d'houueur : MM. F. Tissot , Leysin , vice-président
sor tan t  de charge , R. Mojonet , Montreux . président
dp l'école 'hôtelière de la S. S. H., et Jean Hacc-
ky, IJàlc-Luccrne.

il.p soir, un grand banque! réuni t  les participants ,
au cours duquel M. Markus Fcldmaun. conseiller
fédéra l. ap.Hirla aux hôteliers suisses le salut et les
encouragements du Conseil fédéral.

La séance du vendredi  matin 6 ju in  fut  consacrée
à îles a f fa i r e s  internes.

o

Zurich

Arrestation d'une femme escroc
La police cantonale  zurichoise a arrêté une fem-

me, bien connue de la jus tice, Selma Rpichenliach
née en 1910, de Kcichcnbach (canton de Berne). En
1"-I7 déjà , le Tribunal  suprême zurichois  la condam-
Ua pour escroquerie  d'' 100,000 francs et t en ta t i -
ve d'escroquerip dp 700,000 francs , à quatre  ann ées
île r éclusion, avec expulsion du canton. Ce qui ne
l'a pas emp êchée, à sa l ibération , de revenir  à Zu-
rich pour y poursuivre ses activités.  Elle réussit de
nouveau à engager divers commerçant* à contri-
buer au f in ancement  d'une «s a f fa i re  lucrat ive  », en
leur fa i sant  croire qu 'elle pouvait réaliser une a f fa i -
re de sucre , capable de donner dc gros liénéfices.
Quatre  prêteurs se virent dans l' obli gat ion de .préle-
ver» de leurs comptes un montant de 200.000 francs .
L'enquête pré l imina i re  a mont ré  que l'affa i re  n'avai t
_us été préparée , mais que l'argent avancé avait
simplement servi à la femme escroc à mener la vie
a grandes guides.

Selma Reiehcubach ava i t  déjà été condamnée en

1944 à une année de prison pour escroquerie , avant
de l'être , en 1917, à qua t re  ans de réclusion pour
les motifs que nous avons déjà indi qués et pour cor-
rupt ion.

Elle avai t  réussi à acheter  La comp laisance d'une
garde ct d'une infirmière de l'établissement dans le-
quel elle était en observat ion , pour s'enfuir.  A près
sa fu i te , elle vécut caeJiée dans un village du can-
ton de Schwytz , où elle fu t  appréhendée . Internée
dans un pénitencier , elle s'y comporta si convenable-
ment  qu 'elle ob t in t  grâce de la moit ié  de sa peine et
f u t  libérée sous condition , en juin 1951. En novem-
bre 19,>J , elle commetta i t  deux importantes escroque-
ries dans le canton d'Argovie , l'une de 50,000 fr.
au préjudice d'un commerçant , l'au t re  de 25,000 fr.
En mars 1952, elle f i t  la connaissance d'un autre
commerçant à qui elle f i t  accroire qu 'elle pouvai t
lui fourni r  à moitié prix 150 tonnes dc sucre entre-
.wséps 'ù Marseille. Elle lui mont ra , ù l' appui de ce
qu 'elle avançai t , ... quelques morceaux de sucre.
L'Jiomme n 'étai t  toutefois pas convaincu et deman-
dai t  des p ièces just i f icat ives , mais elle parvint à lui
faire oublier toute  iprudence en lui faisant 'compren-
dre .qu'elle avait  d'au t res  amateurs . Cette pet i te
opérat ion lui rapporta 118,000 francs , un autre  com-
merçant  lui confia v ingt  mil le  francs pour la niêmc
affaire . Bien qu 'expulsée du canton , elle s'en fu t
vivre, sur un grand pied, dans les environs de
Zurich , auprès dc .parents qu 'ele désintéressait par
de somptueux cadeaux en esp èces et en nature.

o 

A PROPOS DE L'INCENDIE
D'UNE GRANGE A BLUMISBERG

(FRIBOURG)
II s'agit bien de l'œuvre d'un détraqué

L'enquête ouverte par le juge d'instruction de la
Singine, au sujet de l'incendie d'une grange à Blu-
misberg, sur la route de Fribourg-Berne, a abouti
à l'arrestation d'un vagabond , âgé de trente ans,
G. W., qui ne paraît pas jouir de toutes ses facul-
tés et qui a été conduit , pour expertise, à l'asile
de Marsens (Gruyère).
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LE 110e CONGRES DE LA SOCIETE
FRANÇAISE D'ARCHEOLOGIE

S'EST TENU EN SUISSE
Le 110e congrès de la Société française d'archéo-

logie, présidé par M. Marcel Aubert, de Paris, s'est
tenu en Suisse romande, successivement à Genève.
Lausanne, Sion et Neuchâtel. Il s'est terminé à Fri-
bourg, vendredi, les congressistes visitant la cathé-
drale , le musée Ratze, les églises des Cordeliers et
des Augustins( avant de se rendre à Hauterive et
à Gruyères, où a eu lieu la dernière séance. Le co-
mité suisse était présidé par M. Louis Blondel, ar-
chéologue de l'Etat de Genève.

Chronique sportive
CYCLISME

LE CRITERIUM INTERNATIONAL
DE SION

L'actif .Cyclophil e Sédunois organise aujourd'hui ,
samedi , son classique critérium international sur le
circuit bien connu de l'avenue de Tourbillon-Place de
la Gare. Chaque année la course remporte un grand
succès et chacun se souvient sans doute de la pas-
sionnante batai l le  qui mit aux .prises en 1951 Ge-
n evois et Savoyards. Ce6 derniers, en l'occurrence le
V.-C. d'Annemasse, .parvinrent ù remporter une bril-
lante  victoire mais les gars du bout du lac furent
les grands animateurs  de la course.

Long de 750 m., le circuit est très rapide , malgré
ses deux virages assez aigus de l'avenue de la Ga-
re. De l'autre côté le virage est large mai6 il mon-
te légèrement et demande un effort soutenu qui
pèse à la longue dans les jambes des coureurs. C'est
généralement  là que les plus for ts  ou les iplus auda-
cieux déclenchent la bagarre. vous connaissez tous
l'admirable route  de l'avenue de Tourbillon qui per-
met des siprints magnifiques. La distance totale est
de 90 km. ct le départ sera donné à 15 h. A 18 h. 30
ù la cantine , toute proche, aura lieu la distribution
des prix.

Trente-et-un coureurs .prendront le départ. La sé-
lection a été difficile car de nombreux coureurs
s'intéressaient à l'épreuve. Comme Valaisans nous
aurons Schwéry, Héritier, Debons , Gay, tous de Sion ,
Bressoud, Barlathey et Jordan de Monthey. Les Ge-
nevois seront redoutables : Mossière, Perrenoud ,
Ohcrson , Fellay, Handwurcel. Les Vaudois n'auront
rien à leur envier avec Rapetti , Lauper, Grêt, CJia-
banel. Nous saluerons avec plaisir la présence de trois
représentants d'Outre-Sarine : Amsler Max de Turg i,
Hersoz (Baden) et Humbel (Birmcnstarf).  Ils ne vien-
dront pas de si loin pour s'endormir ! Le Tessin se-
ra représenté par un seul coureur, mais dont la
classe et le panache sout reconnus depuis longtemps :
Beaio Pi aupzzi de Lugano.

Quant à la partici pation internationale, elle est
vra iment  réjouissant e et nous félicitons chaleureu-
sement le Cyclophile .pour ses vaillants efforts cn
vue de donner à son cr i tér ium la renommée qu 'il
mérite. Une fois de plus les Français seront les
hommes à bat t re .  Bisilliat , Ballochi , Zatty, Rpgard
et Lazzarptto forment une équipe homogène qui
donnera (comme l'année passée) un bel exemple de
ce que doit être une course d'équi pe. Les Ital iens
Castellano , Borghiui , Médina et Gentina sont un peu
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• K U R S A A L  DE M O N T R E U X
Tous les soirs, des 21 h. ;

DANCING EN PLEIN AIR
avac le sensationnel orchestre attractions

i E RN E S
e t  s e s  12  v i r t u o s e s

J inconnue de cette course. Mais nous sommes per-
suadé qu 'ils se dis t ingueront  aujourd 'hui , voulant ef-
facer la mauvaise impression laissée en J95J.

Bappelons quel ques par t icular i tés  du règlement
pour uu cr i tér ium. Le classement sera établi au
temps , c'est-à-dire celui qui franchira  le premier
la li gne d'arrivée aura gagné la course. Les sprints
ne sont donc pas déterminants  pour ce classement
mais seulement pour l'at tr ibution des primes. L'em-
ploi du dérailleur est autorisé et le port du cas-
que est obligatoire (avis aux coureurs italiens '.)
Chaque coureur a droit à un soi gneur et ne peut
être ravitaillé que par lui.

Nous engageons vivement le public ù se montrer
sportif et à respecter les"ordres des organisateurs et
de la police. Ce faisant , il permettra à la course de
se dérouler normalement  et la lutte n'en sera que
plus belle. Rendez-vous donc tous à l'avenue de
Tourbillon pour 14 h. 30 !

AVANT LE TOUR DE SUISSE
Les tracta t ions  sont toujours en cours pour l'cn-

gagpmpnt dps mp illeurs coureurs étrangers . Robic est
ip ar tant  certain à la tête d'une belle équipe fran-
çaise. Géminiani a Tenoncé à notre tour , mais Bo-
bet désirerait y partici per pour se remettre dans
le bain avant le Tour de France. On 6ait que ce
dernier commencera le 24 juin alors que le nôtre
finira le 2>I juin ! Un déla i de trois jours est trop
court pour récup érer disent certains coureurs . Mais
le Tour de Suisse nous met t ra  en bonne forme di-
sent les autres  et nous a t taquerons  dès le départ de
Paris ! Il f a u t  être prêt le 2-1 et non achever sa pré-
paration lors des premières étapes.

Nous verrons bien qui a raison. Pour l ' instant , les
as i tal iens .Magni , Coppi et Bartali  semblent avoir
renoncé au Tour de Suisse. Nous devrons nous con-
ten te r  de Fornara , Zamp ini , Pasquini , Biagoni , Cle-
rici, etc. Mais tout n'est pas décid é et des surpri-
ses (heureuses) peuvent encore se produire.

Patientons encore quel ques jours et nous saurons
exactement à quoi nous en tenir quant  à la part i-
cipation. Nous reviendrons naturellement en détail sur
notre belle épreuve et cn vous .présentant le par-
cours, la participation et le règlement dans ses gran-
des lignes afin que chacun puisse être parfai tement
rensei gné. E. U.

FOOTBALL

i. Finale: Sion-Payerne
Dimanche, sur le terrain du Parc des Sports , a

Sion, se disputeront 3 matches dont l'intérêt n 'é-
chappe à personne. Tout d'abord , dès 13 heures 15
pour l'ascension en 3e ligue, Vétroz rencontrera
Evionnaz. En cas de victoire , Vétroz sera promu. A
16 h. 45, Bouvpret et Salquenen seront aux prises.
Le vaincu descendra de 3e en 4e ligue. Mais le match
cap ital opposera à 16 h. Sion à Payerne. Ce sera le
1er match comptant .pour l'ascension en Ire li gue.
En cas de victoire il suffirait à Sion de battre C,
A. G. de Genève .pour accéder à la Ire ligue. Tout
le Valais sportif est unanime à reconnaître que le
F. C. Sion mérite sa .place en Ire ligue, aux côtés
des équipes amies de Sierre et Martigny. Le F. Ç.
Sion a échoué l'année passée d'extrême justesse ,
Réussira-t-il cette saison ? L'équipe est au sum-
mum de sa forme , les 4 derniers matches se sont
soldés par 4 victoires et par un goal-avérage ex-
ceptionnel de 26-0. C'est dir e que défense et atta-
que sont au point. Que tout le Valais sportif encou-
rage dimanche les joueurs de la .capitale ; ils mé-
ritent d'être soutenus et ils mettront tout  en œuvre
pour 'remporter une victoire que chacun souhaite de
tout cœur. A dimanch e ! Nous comptons sur votre
appui pour faire triompher nos couleurs.

NoUViti m̂WCAi£%
FIONNAY A SA CftORALE

Les ouvriers de l'Entreprise WaU> Bcrtcjiinger et
Cie ont été agréablement surpris mardi soir lorsque
la nouyelle chorale du lieu vint Jes égayer durant
deux heures. Aussi M. Barras , comptable, se fit  un
ideyoir de remercier an nom ide .tous le directeur , M.
le Rd chanoine Pu ta llaz , aumônier des chantiers dc
Mauvoisin, qui se dépense sans compter pour dis-
traire les ouvriers de leur dur labeur. L'orateur sou-
li gna aussi l'excellente collaboration qui règn e dans
le chant ier  grâce à la bonne volonté de tous mais
surtout  pour la façon dont M. Lauber , chef de
chantier, mène les travaux. « Aucun .accident grave
n'est encore venu endeuiller notre chantier , grâce
au repos dominical scrupuleusement observé », re-
marqua en te rminant  M. Barras.

Remercions la Providence et prions-la de conti-
nuer d'étendre sa protection sur nous.

Les ouvriers ne ménag èrent pas leurs applaudisse-
ments à leurs gentils visiteurs et les invitèrent à ré-
cidiver. Mr.

o 

COURS D'ETE A L'ECOLE CANTONALE
DES BEAUX-ARTS

Les jeunes gens qui désirent être admis au cours
d'été doivent adresser une demande écrite à la Di-
rection de l'Ecole cantonale des Beaux-Arts.

Pour y être admis il faut avoir 16 ans révolus.
Ce cours consiste à l'étude du dessin, paysage et
composition. Pour les élèves adultes, avancés, ayant
déjà fréquenté la sus-dite école, un cours d'acadé-
mie sera organisé cet été.

Il sera également ouvert un cours d'académie
aux peintres habitant ou séjournant en Valais.

Tous renseignements utiles seront fournis par

au programme : Les 7 Szobel Ballet
Le Trio de Moreno
Moby, comique intern.
Ellen el Fred de Roy
Conia Gull

l'Ecole aux personnes intéressées qui en feront la
demande.

Nous signalons, par la même occasion, que l'ejs-
position des travaux d'élèves qui vient de se termi-
ner à l'Hôtel de Ville de Martigny, a remporté le
plus grand succès. Elle a été visitée par un très
nombreux public.

o

LA FETE DE LA « CROIX D'OR »
RENVOYEE

La fête annuelle de la « Croix d'Or » valaisanne
a dû être renvoyée. Elle n'aura pas lieu comme
prévu au mois de juin , mais le dimanche 31 août ,
dans le sympathique village de Vissoie. D'ores et
déjà , jeunes et vieux s'affairent dans la vallée
d'Anniviers pour offrir à leurs amis un accueil con-
forme aux meilleures traditions anniviardes. Amis
abstinents et sympathisants, retenez la date du 31
août. Préparez si possible une production de sec-
tion.

UN FILM QUI VOUS FERA MOURIR
DE RIRE...

Si vos affaires vous tracassent, si votre foie vous
taquine, si votre femme vous querelle , si votre re-
ceveur vour harcèle, n'hésitez pas : oubliez vos en-
nuis et allez voir au Corso < JAMAIS DEUX SANS
TROIS » , le film qu'on va voir à pied..., à cheval...,
en 203 !

Avec Roger Nicolas, -Mona Goya et Marthe Mer-
candier.

Pour une fois les astrologues sont d'accord : le
chiffre 3 est le chiffre bénéfique de ce jour. Roger
Nicolas tient à lui seul trois rôles. Il y prend la
voix de trois sexes, masculin, féminin et androgy-
ne ; il y séduit trois filles.

Horaire : vendredi 6, samedi 7, dimanche 8
ATTENTION ! mercredi 11 et jeudi 12 (Fête-

Dieu) programme spécial.
Lundi et mardi : relâche.
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Saint-Maurice
MATJNEE RECREATIVE

Dimanche 8 j uin, à la salle de gymnastique, les
enfants des classes primaires de Saint-Maurice of-
frent une matinée récréative aux autorités , à leurs
parents  et à leurs amis.

A 13 h. 30, la Fanfare munici pale 1"« Agaunoise »
conduira le cortège des enfants de la Place du Par-
vis ià la salle .fde gymnastique.

Sur la scène, les tout-petits , pleins de .candeur et
d'ent ra in , débuteront par d'agréables saynètes , puis
Fauvettes  et Pinsons feront entendre les joyeux
chants du printemps, et enfin des rondes de la
gymnast i que et des ballets termineront , au son du
piano et de l'accordéon , cette manif estat ion juvé-
nile qui ne man quera  pas de charmer les spectateurs.

Parents et amis n'y manquez pas.

« LES AMANTS DE CAPRI »
au Ciné « ROXY » à St-Maurice

C'est un film romanesque plein de charme et de
lumière. Tous ceux qui aiment l'Italie et ses splen-
dides paysages le verront et reverront avec plaisir.
Rome, Naples, Florence, Capri , défilent tour à tou r
devant nos yeux éblouis.

Dans ce cadre enchanteur , deux êtres, irrésis t ible-
ment attirés l'un vers l'autre , vivent en marge du
¦monde jin arnour merveilleux qui semble devoir
(durer toujours et renverser tous les obstacles. Ils
n'y opt pas dfoit pourtant et l'inexorable loi de
l'existence se chargera de leur fai re coniipr.enldrp où
se trouve leur dpvoir. L'histoire originale et capti-
vant e atteint  un degré d'émotion , une intensi té  pajhé-
.ti itjup, unp douceur bien agréable qui constituent dags
l'ensemble un heureux mélange.

L'in.l,enprétation est de grand e classe. Joan Fon-
taine pst parfai t e  et son partenaire Joseph .Ç,o.tten,
.Vfiainjcnt étonnant dans son nouveau rôle. Quant j
Frangoise Rosay elle nous donne une just e mesure
|dp son imkncnse ta}enf.

—.—o

A la vaille de la Vallensis
Le .8 juin est là ; tout est prê t pour recevoir di-

gnement à Sion les bataillons d'étudiants <_ui , de
iprès ou de loin , vont accourir , encadrant les an-
ciens , qui, de leurs conseils ct de leur amitié, les
encourageront. Le comité d'organisation sera heu-
reux s'il voit ses effor ts  récompensés et constate
une réussite de la fête dans tous lps domaines. Il
adresse un appel tout spécial aux membres honorai-
res qu 'ils viennent nombreux écouter les rapports
si intéressants dp MM. Oscar dp Chastonay pt Ro-
gpr Bonyin sur « Le Valais d'aujourd'hui : bilan
mor .a] , économ ique et social ; les solutions propo-
sées ; not're position d'intellectuels catholi ques >» .

La journée du 8 juin peut avoir de profondes
(La suite en 6e page).
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SION &nm
7*ttïc de* yf oûàf a

Dimanche 8 juin

Dès 13 h. 15 : 2e match éliminatoire pour la
promotion en 3e ligue

VETROZ I - EVIONNAZ I

Dès 15 h. :  1er match éliminatoire pour la
promotion en 1ère ligue

sion I ¦ Payerne l
Dès 16 h. Match d'appui pour la relégation

en 4e li gue
SALQUENEN I - BOUVERET I



répercussions ; il sera loisible à chacun de poser
des questions , de prendre part  à la discussion gé-
nérale qui suivra les exposés. Leur importance , leu r
caractère  concret intéresseront tous ceux qui s'oc-
cupent  et se ^préoccupent de l' avenir  de notre can-
ton.

Sion , heureuse et fière d' avoir été choisie comme
lieu de cette mani fes ta t ion , ouvre toutes larges ses
portes et «on coeur. Etudiants Suisses, ne manquez
.pas à l'appel.

Voici le programme de la journée :

8 Ji. 30 Rassemblement sur la. place de la gare.
Cortège.

9 h. Messe à l'é glise .du Collège.
Allocution de M. le Rd Chanoine Pierre
Evôquoz , recteur du Collège de Sion.

10 Ji. Vin d'honneur.
10 Ji. 30 Assemblée générale au Casino.
13 h. Banque t  'à l 'Hôtel de la Planta.
15 h. Kneipe 'à la Majorie.

Grande promenade
des Ecoles communales

de Martigny-Ville et La Bâtiaz
à Stresa, les Iles Borromées

Mardi 17 juin 1952
Horaire :

Mart i gny CFF • dép. : 7 h. 35
Stresa arr. : 10 h. 01
Stresa 'dép. : 16 h. 09
Bri gue arr.  : 17 h. 43
Bri gue dép. : 19 h. 13
[.Mart igny _ arr. : 20 h. 15

Uu arrêt  de l h. et demie est donc ménag é à
Bri gue au re tou r .

Prix du train pour adul tes  : I'r. 13.50.
Formalité douanière : Pour tous les adultes et élè-

ves au-dessus do 14 ans , 'une car te  d ' identi té avec

photo est indispensable.
Inscri ptions auprès du personnel ensei gnant  et de

M. R. Merc i, b i jou t ie r , jusqu 'au samedi 14 ct . à
midi. Lu Commission scolaire.

La ligne Furka-Oberalp rendue
au trafic

L'exploi ta t ion  de la li gne Furka-OJ..cralp sur tou t
son parcours, de Bri gue à Discnlis , reprendra dès le
8 juin.

Ouverture du col de la Gemmi
Le col ide la Gemini est ouvert  à la circulat ion

pour la saison d'été.

A propos de construction
et de transformation de cabanes alpines

Les exploits
de l'aviateur Geiaer

(Inf. part.) — Hier, M. Geiger, sous-chef de 1 aé-
rodrome de Sion, u commencé le transport de ma-
tériaux nécessaires à lu construction de la nouvel-
le cabane de Moulliorn , au sommet du .glacier de
Kanderfiii , à l'altitude de 3000 m. On sait que ce
glacier, long de 4,7 kilomètres iet large d'environ
3 kilomètres, est situé entre 2400 ct 3200 mètres
dans le district de Friiti geu (Berne) près de /la fron-
tière valaisanne (Lœtscheiilal). L'avion a réussi, à
plusieurs reprises, à se poser avec sa eharge sur
le glacier. Les 14 tonnes de matériaux nécessaires
seront transportés à l'aide d'un nouvel appareil » Pi-
per Super Cup » dans un délai de quinze jours.
D'autre part M. Gei ger a réussi à larguer des ma-
tériaux pour l'agrandissement de la cabane Rossier
qui porte le nom de son donateur, M. le profes-
seur Rossier. Cette cabane à 3500 mètres d'altitude
est au p ied de l'arête ouest de la Dent-Blanche. Là
encore, l'avion rend un immense service cn per-
mettant de commencer les travaux dès les beaux
jours ù une époque où les lieux ne peuvent être
facilement atteints que pur les airs.

Le Uice-Gosisulai d'Italie a Brigue
Le ' Nouvelliste » de hier a brièvement annonce

que M. Odoardo Masini avait été .nommé vice-con-
sul d'Italie en Valais avec résidence à Brigue.

Le Gouvernement italien a, en effet , élevé en date
du 1er avril 1952, le Bureau Consulaire italien de
Brigue au rang de Vice-Consulat avec juridiction
sur le territoire du canton du Valais .

Il est intéressant de savoir quelles sont les com-
pétences de ce nouveau Vice-Consulat.

Les voici brièvement résumées :
Etablissement et renouvellement des passeports

ainsi que le règlement de toutes les questions qui
s'y rapportent ; établissement de visas des contrats
de travail jusqu'à cinq personnes.

On peut , en outre , informer les étrangers en sé-
jour ou domiciliés dans notre canton qu'ils doi-
vent s'adresser au Vice-Consulat d'Italie à Brigue
pour toutes questions relevant du visa d'entrée dans
la République italienne.

Tout en félicitant chaleureusement M. Odoardo
Masini pour sa brillante nomination , nous lui sou-
haitons plein succès dans sa carrière diplomatique
en Valais, (al.)
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MONTANA
Un bébé sauvé des eaux

(Inf. part.) A Montana , le petit Fernand Mudry,
7 ans, conduisait une poussette, dans laquelle se
trouvait un bébé, sur la digue du lac Grenon qui
s'écroula. La poussette et le bébé tombèrent à l'eau.

^
mniniA

M. Sergeret , des services industriels, réussit à ra-
mener l'enfant sur la berge. Il fallut pratiquer la
respiration artificielle pour ramener à la vie la pe-
tite victime inanimée.

» 
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La revue communiste « On épure »
continue sa ronde à travers le monde

AU DANEMARK
COPENHAGUE, 6 juin. — (Ag Reuter) — Le

parti communiste du Danemark, qui procède à une
épuration, a exclu plusieurs de ses militants les

plus connus. Le journa l communiste « Land og
Folk » publie à ce sujet un communiqué de trois li-
gnes. L'un des membres du parti exclu est M. H.-H.
Skaaling, ingénieur, le seul membre communiste du
Conseil de ville de Nakshov. Les raisons de l'ex-
clusion n'ont pas été communiquées, mais les jour-
naux danois de l'après-midi affirment que c'est le
premier résultat de l'examen de l'activité des mem-
bres du parti communiste , afin de vérifier si l'un
d'eux dévie en quoi que ce soit de « la ligne de
Moscou » .

EN ROUMANIE
Nouvelles précisions

PARIS, 6 juin. — (Ag AFP) -— Selon l'agence
roumaine « Agerpresse » , l'organe du Kominform

* Pour une paix véritable et une démocratie so-
cialiste » publie un article d'Alexandru Moghioros,
secrétaire du comité central du parti des travail-
leurs de Roumanie, intitulé : « Consolidation du par-
ti des classes laborieuses, garant de la victoire du
socialisme en Roumanie », dans lequel sont relevées
les critiques faites à Mme Anna Pauker, ministre
des Affaires étrangères de Roumanie et à d'autres
chefs communistes épurés tout dernièrement.

< La réunion plénière du comité central du parti
des travailleurs de Roumanie, tenue les 26 et 27
mai, dit l'auteur de l'article, a démasqué des dévia-
tions « droitistes » et opportunistes de Vasile Luca,
son activité nuisible au parti et au gouvernement,
les erreurs opportunistes et les déviations à droite,
ainsi que la perte de vigilance révolutionnaire de
Teohari Georgesco, tout comme de « sérieuses er-
reurs » dans l'activité d'Anna Pauker » .

Evoquant les derniers événements au sein du par-
ti, Moghioros — toujours selon <¦ Agerpresse ' —
montre la voie que celui-ci doit suivre pour « épu-
rer et renforcer ses rangs, démasquer les agents
de l'ennemi et les déviationnistes de la ligne géné-
rale du parti .

L'auteur de l'article termine par un appel aux
membres du parti en faveur d'un « renforcement
de la discipline bolchevique et pour une plus large
critique et auto-critique ».

U. S. A
MORT

D'UNE ANCIENNE « MAQUISARDE »
NEW-YORK, 6 juin. — (Ag Reuter ) — Miss Isa-

bel Townsend Pell, qui , pendant la deuxième guer-
re mondiale, joua un rôle de premier plan dans la
résistance française, est décédée d'une façon sou-
daine, jeudi, dans un restaurant de New-York.

Elle avait fait partie pendant quatre années du
maquis français. Elle avait été arrêtée par des agents
italiens trois mois avant l'invasion de l'Italie. A la
fin de la guerre, elle fut décorée de la Légion
d'honneur française.

o 

La fièvre aphteuse
AARAU, 6 juin. (Ag.) — Le vétérinaire canto-

nal argovien a constaté des cas de fièvre ap hteuse
dans deux étables d'Eikcn , dans le Fricktal. Dix
vaches, trois veaux et trois _ >orcs ont été imlmédia-
temeut abat tus .  Des mesures de .protection et la
vaccination du bétail  ont été ordonnées. La fête
cantonale de musi que , qui devait  se tenir à Frick , di-
manche , a été ajournée.

Monthey
UN TRISTE SIRE EN LIEU SUR

Inf. sp éc— Inf. spéc. — Un certain R., ori ginaire de Suis-
se alémani que , qui «e livrait à des geste déplacés
sur de jeunes garçons, dans la région de Monthey, a
été aippréliendé.

Il est heureu x que la police ait pu mettre un
terme aux agissements répugnante de ce triste .per-
sonnage.

o 

Le dimanche de Pentecôte
GRAND TRAFIC A LA FRONTIERE

DE ST-GINGOLPH
— Inf. spéc. — Le jour de Pentecôte , entre 8 b.

et 20 h., la police cantonale  a dénombré au .poste
frontière de St-Gingol ph le chiff re  record de 4200
véhicules à moteur.

Par suite de l'étroitesse de la route , des colon-
nes de voitures se sont succédées entre Jô h. et 20
h. sur plus d'un km.

L'emprunt Pinay
a pris un bon départ
PARIS, 6 juin . — (Ag AFP) — M. Baumgartner,

gouverneur de la Banque de France,, a prononcé
une allocution radiodiffusée clans laquelle il a dé-
claré notamment que l'emprunt lancé par M. An-
toine Pinay avait pris un bon départ. Le gouver-
neur de la Banque de France a relevé que l'intérêt
de l'Etat est celui de chaque citoyen. Favoriser
l'esprit d'épargne, c'est lutter conrtre l'inflation.
C'est aussi fournir le moyen de renouveler le pays
aussi bien dans lc secteur privé que dans le secteur
public.
D'autre part , on annonce que les souscriptions après
une semaine, avaient atteint 800 millions dans lc
Bas-Rhin, 700 millions dans le Haut-Rhin et 440
millions dans le département du Doubs.

CHOMAGE
DANS L'INDUSTRIE STEPHANOISE

DU CYCLE
SAINT-ETIENNE, 6 juin. — (Ag) — Un chômage

'ai'tiel sévit dan- l' industr ie du cycle , la principale ,
ave: ce'Ie du ruban , de ia région stéphanoise. La
production n'est plus que de 30 à 50 pour cent. Cette
crise est due à la difficulté de trouver des débou-
chés, même dans les colonies. Les prix français
sont en effet trop élevés par rapport à ceux des
bicyclettes fabriquées en Angleterre, en Italie et
en Allemagne.

o 

Pour protéger l'industrie indigène
HAUSSE DES TARIFS DOUANIERS

EN EGYPTE
LE CAIRE, G juin. — (Ag Reuter) — L'Egypte a

augmenté vendredi les tarifs douaniers sur la sois
artificielle et les articles en laine afin de protéger
l'industrie indigène.

Le ministre du commerce, Salim Sami Pacha, a
expliqué que le marché égyptien était inondé de
produits étrangers de ce genre, dont la production
indigène est hors d'état de supporter la concur-
rence.

o 

L agitation communiste en Fronce
L'ORDRE REGNE AUX USINES RENAULT

PARIS, 6 juin. — (Ag AFP) — Vendredi matin,
le calme régnait à Boulogne-Billancourt, aux usines
Renault. Les travailleurs appartenant à tous les syn-
dicats, y compris les délégués de la CGT, étaient à
leurs postes .

Quelques grèves en province
PARIS, G juin. — (Ag AFP) -, Quelques arrêts

de travail sont signalés en province, notamment à
Charleville, où l'on signale des grèves partielles
dans six usines, à Montluçon et à Commentryet
du Pas-de-Calais.

LE « PRIX COURTELINE »
A PIERRE DANINOS

PARIS, 6 ju in .  (AF.P.) — Le prix Courteline a été
décerné à Pierre Daninos ipour sou récent roman
« Sonia , les autres et moi» .

Pierre Daninos est né à Paris cn 1913. Il a déjà
publ ié  .plusieurs romans , n o t a m m e n t  « Le Carnet du
Bon Dieu », qui lui a va lu  le prix in te ra l l ié , cn 1917.

Pour que notre service d'expédition arrive à
donner une suite immédiate à toute demande de
modification de domicile, il est rappelé à nos
ABONNES que les changements d'adresse doivent
être donnés 48 heures à l'avance avec l'indication
de l'ancienne el de la nouvelle adresse au dépari
comme au retour.

Aussi , convient-i l  de souli gner toute l ' importance
d'une améliorat ion des liaisons rout iè res  au bout du
lac , entre la I'Yance et le Valais , se traduisant  par ,
la nécessité du classement de la route Montlicy-St-
Gingol pfi .

Le Tour d'Italie
LA 18e ETAPE

CUENO-ST-VINCENT D'AOSTE
Cette étape n'a pas eu une grande histoire. Les

tentatives d'échappées furent  nombreuses mais neu-
tralisées par Je peloton. Ce n'est qu 'à 10 kilomètres
de l'arrivée que Fornara et Grosso réussiren t à se
détacher et à prendre quelques secondes d'avance.

Au s.print Fornara ba t t i t  son compagnon de fugue.
Le peloton se présenta avec 18 secondes dc re-

tard . De ce fa i t  il n 'y a aucun changement au clas-
sement général.

Classement de l'étape : 1. Fornara (équi pe Iiottec-
chia) Jes 193 km. en 5 heures 6 nain. 4 sec. ; 2 Gros-
so, même temps ; 3. Corieri , à six secondes ; -1. Bcr-
nardo Ruiz (Espagne) ; 5. Astrua , même temps ; 6.
Ferdinand Kubler , à 18 secondes ; 7. Pazzoti ; 8.
Soldani. Suit un for t  groupe comprenan t tous les
as.

LES DEMOCRATES LIBRES DE HESSE
CONTRE L'ACTIVITE POLITIQUE

DE NIEMOELLER
WIESBADEN. G juin. — (Ag Reuter) — Les dé-

mocrates libres de Hesse ont demandé aux autorité,
ecclésiastiques protestantes d'Allemagne d'interdi-
re toute activité politique à M. Martin Niemceller,
président de l'église évangélique de Hesse. Dans
une lettre adressée au chef de l'église évangélique
protestante d'Allemagne, l'évêque Otto Dibelius de
Berlin, les démocrates libres se plaignent du fait
que Niemceller, au cours d'une assemblée féminine
en faveur de la paix à Wiesbaden , a déclaré : < L*.
communistes sont aussi nos frères et comme l'a fait
Jésus-Christ, nous ne voulons refuser notre main
et notre aide à personne » .

Le parti démocrate libre d'Allemagne occiden-
tale fait partie de la coalition gouvernementale du
chancelier Adenauer. Niemceller propose que l'Aile,
magne reste neutre dans un conflit entre grandes
puissances.

Le saint Pure reçoit les éclaireurs
CITE DU VATICAN, G juin (Ag Reuter) - Le

Pape Pie XII recevant une délégation du Congrès
international des éclaireurs catholi ques a dit que
l'égoïsme, la bassesse, la méfiance ct les plaisirs
sans freins caractérisent la civilisation actuelle. Le
mouvement des éclaireurs doit contribuer à amé-
liorer cette situation par des actes quotidiens et li-
bres de bonne volonté. Le but essentiel du mouve-
ment des éclaireurs est de former le caractère des
hommes. Les membres de ce mouvement doivent
être préparés à servir la société aussi bien dans
leurs relations avec leurs camarades que dans la
fie civile et religieuse

o 

En Normandie, avec le général Ridgway

Emouvonle commémoration
du débarquement allié

BAYEUX , 6 juin. (AFP.) — D'Arromanielics à
Ste-Maric-du-Mont en passant par Cacn , Bayeux , Sic
.Mère l'Eglise, .ColleviJIe , St-Laureut , sur les plages
normandes qui , il y a hui t  ans étaient dési gnées par
les noms secrets d'Omoha-Beach et Utah-Bcadh , par-
mi les milliers de croix de marbre qui rappellent le
:prix de la victoir e, le jour anniversaire  du débar-
quement allié du 6 juin 1941 a été marqué .par dc«
cérémonies émouvantes. Et ipour la premièr e fois
depuis que cette date est commémorée, le général
américain qui avait été le premier des alliés à met-
tre pied sur la terre de France en ,plein milieu du
gigantesque combat de la libération , était  présent
'aujourd'hui aux cérémonies. Le général Rïd gwaj,
commandant suprême des .forces atlantiques eu Eu-
rope effectuai t  ainsi par coïncidence sa première
« sortie » officielle eu France.

Quelques minutes à peine après que le maréchal
Montgomery, effectuant son pèlerinage annuel sur
les p lages normandes, eut quitté le terrain d'avia-
tion de Carp i q.net , pires de Caeu , la suiperforteresse
volante  du général Ridgway se posait sur le même
¦aérod rome. Aiprès avoir passé eu revue une brigade
d'élèves officiers de l'armée de l'air et après les brè-
ves présent ations des autorités locales , le .général ,
Mime Ridgway et leur sui te  part i rent  en voiture ]>oiir
Bayeux. 1

Pendant ce temps le premier lord de l'amirauté ,
M. J. P. P. Thomas, arr ivé à bord du torpilleu r
« Zéip hir  » .prenait  p lace avec les personnalités bri-
tanni ques à bord d' un « canard amphibie » («Duck»),
qui les amenai t  à Arromanebes. A 10 h. 50, précédé
.de motocyclistes , la voi ture  du général Ridgway dé-
bouche sur la Place de la Libération d'Arroman-
<iftcs où f l o t t e n t  d'immenses étendars britanniques ,
canad iens , américains et français .

Les clairons sonnent  « aux champs » taudis nue
le général Ridgway s'avance vers le premier lord de
l'amirauté  et deux vice-amiraux br i tanniques et leur
6erre amicalement la main.  Devant  le port « Winston
Churchill » qui avai t  été le véri table « marche-
pied » de la l ibéra t ion , le maire  d'Arromancbes sou-
Jiui te  la bienvenue aux personnali tés  étrangères cl
françaises.  On note la présence de l'amiral Lemon-
nier , premier conseiller naval  du Shape , les repré-
sentants  des secrétaires d'Etat à la guerre , à la ma-
rine et à l'air , du ministre de la défense M. René
Pleven ainsi que des ambassadeurs et consuls alliés.

Le cortège se rend ensuite au cimetière de B»
yeux puis à celui de St-Laureut â Colleville où H
mille croix blanches marquent  le sacrifice de3 sol-
dats américains , parmi lesquels reposent les compa-
gnons de combat de l'actuel  commandan t  suprême
des forces alliées eu Europe. Le cortège s'avaace
len tement  parmi les tombes et s'arrête devant l'une
d'elles. Sur la croix l ' inscri pt ion : Henry S. Pa»'-
l ing de la 82e division. C'est à la tête de la 82e
division que le général  Ridgway fu t  iparachuté le i
ju in  1911 au ma t in  de la l ibérat ion.

Un soldat canadien remet au général  R idgway  uni
très belle couronne d'oeillets grenat  et blanc. L(
général , visiblement ému , la dépose sur la tombe do
soldat Paw.ling. Un i n s t a n t  aptes Je premier lord dl
l' a m i r a u t é  britanni que dé pose une autre couronne
sur une tombe anonyme , à côté de celle de J'awlin g

Un .peu avant deux heures de l'après-midi le cor
itège officiel  arrive à Ste-Marie 'l'Eglise 'OÙ uni
courte cérémonie se déroule devant  la borne zerc
de la «voie de la liberté » qui marque , de Norman1

die au Rhin , le chemin parcouru par les armée:
wlliéiw en 1914.

o 

NOUVELLE REVOLTE
DANS UNE PRISON AMERICAINE

BATON ROUGE (LOUISIANE), G juin — (Ag
Reuter) — Vendredi matin , la police munie de bom-
bes lacrymogènes et de mitraillettes a été envoyée
à la prison d'Etat de Louisiane, ou 200 prisonniers
de couleur se sont enfermés dans leurs baraques et
refusent de se rendre au travail. Les terrains du pé-
nitencier s'étendent sur 7 000 hectares et sont à 110
km. au .nord de Bâton Rouge. ,

Le directeur de la prison , M. Bazer , a déclare
que les « grévistes » qui demandent une amélioration
de la nourriture , de meilleures possibilités de se la-
ver, ainsi qu 'un changement plus fréquent du linge
et des vêtements, so.nt dirigés par 35 hommes.

Pour une route privée à la Gemmi
BERNE, G juin. — (Ag) Le comité d'initiative

» Pro Gemini » s'est réuni le 6 juin à Berne sous »
présidence de M. Kaempfen , conseiller national de
Brigue, pour examiner les possibilités légales et fi-
nancières de construire une route privée par 'a
Gerami.
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Filet de veau Bristol
(Recette pour 4 perionnci)

7/0 gr. de f i le t  de veau
200gr. de lardons

du sel, du poivre
2 cnill. à soupe de graissa

an beurre SA I S
'/a dl. de vin blanc

t - i d l .  de jus de rôli ou
de bouillon

Garniture :
)00 gr. de champignons

sautés
4 tomates moyennes

grillées
un peu de persil bacbi
portion de risotto

ê

Laisser au boucher le soin dc larder le filet. Rôtir
la viande dans la poêle , dans dc la graisse au beurre
SAIS bien chaude , épiccr, laisser cuire
20-30 minutes , cn arrosant constamment
viande , retirer le surp lus dc graisse dc

pendant
Sortir la
la poêle,

mouiller le fonds pour cn faire la sauce. Couper
lc filet cn tranches d'environ 1 cm. d'épaisseur.

<Ve$ cmsmm hép utés
utilisent etÂeco-mf imdmt

dresser sur un plat chaud , garnir avec les tomates
J- «W\zwvMfV»»S«A.

ct les champ i gnons sautés , puis saupoudrer de
persil haché. Accompagner dc risotto, dc la sauce
ct dc salade.

Che f de cuisine de l'Hôtel Bristol et
du Restaurant Storchcnstubc , Berne
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vos achats. Les épiceries ALRO ^Fw
vous offrent un choix complet \ FT
de produits d'une qualité irré- \ \\
prochable. I Sa)
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Chevaux
et mulets

A VENDRE

Très avantageux
Ire qualité _«v̂ L

*&*
Fr. 575.—

Facilité de
paiements

Ecrire Firmin Borgeal
Représentant Vernayaz

poussins Vente — Achal — Echanga
DUMOULIN François, Savlè
ta. Tél. 2.24.51.

D'UN JOUR
Leghorn el Bleu de Hollan
de, livrables chaque semai-
os au prix du jour. — POUS-
SINS plus âgés, des deux ra-
ces. Jeunes POUSSINES. CA-
NETONS Pékin el Kaki el OI-
SONS Toulouse et d'Emden

PARC AVICOLE
DE CHARNOT - FULLY

Basse-cour de section con
frôlée , tél. (026) 6.32.59

Nouveau gérant : Hans Enzler

A louer, a Martigny-Ville ,
pour le 1er octobre ,

ipaneni
de 4 pièces, tout confort mo-
derne. — S'adresser au bu-
reau du journal Le Rhône,
sous R. 1753.

il
'Hû Uil V&Ud fvtofKJWftrf... i -- - ¦ ..pour lutter contre la sont
EAU MINERALE GAZEUSE D'APROZ (Va- m 9A

lais ) la grande bout. »\3\9 Cidre doux.

Limonade à l'eau d'Aprox, la bout. 7 dl. ilw Sirop de grenadine, le litre 1.0U

Su-sy, jus de fruits et d'oranges, la bout. 1/ 1 ""•/il Sirop d'oranges, la bout. Vi I. l*uU

Su-sy, jus de fruits et de pamplemousse, 
^ 

OC i JA
la bout. 1/ 1 ""«Oil Sirop de citron, la bout. x/ i I. 1«̂ U

(+ dépôt pr le verre)

Des maintenant

Arrivages journaliers des délicieuses m\r JàT» HL M CS JEl lui MM mJ W Jrm MJi A m îij

Très belles cette année, c 'est un plaisir et un devoir de déguster ces beaux fruits de notre pavs

^~"* SA 59

Pour des festivités, pour ,les gourmets! Saisisse^ aussi celle
occasion l Mais songe ŷ: faire une bonne cuisine, c'est bien,
la faire avec SAIS , c'est mieux !

>i

Insecticide et acariade
base de Paratmon

POUPQUOÎ Votre p roe^e
* promenade-apayer _ ŵrL _̂

un loyer ? ĝg^
l . BOIS DE FINGESalors que vous pouvez deve-

nir propriétaire D'UNE MAI- Au piano : Claude Mieelli
SON FAMILIALE NEUVE avec ~

m 
confort et terrain , à Marti- Si S!fï ft Btrl A &| Ê I A
gny, Sion, ou toute autres lo- j 11 111 V III il §1 11 M
califes de la pleine du Rhô- j UIII II III U U II II
ne, payable par mensualités — -r..
de Fr. 125.— à 200.— envi- Voilure de première main,
ron, tout compris. Modèle 1936, 18 CV., en par-

S'adresser à Paul PÇLLAUD, ,a 't éta t mécanique et carros-
SION. Tél. |0*71 2.23.19. ser ie, conviendrait pour ta-

xi. Prix intéressant. Pour trai-
/"" ~~\ ter : P. Rapin, Garage du

_ . | Pont de Chailly, Lausanne.

Depuis Téi- "-5i-7°- 
m «. „__ ___ A vendre, à prix avanta-

*_ _ _9 ejïMS) geux , plusieurs

prêts à
^
personnes sol- fj llllI U " Il dululll U

vables. Réponse rapide . i _ .... . .
ef sans frais. Discré- dePuls Fr" 100°—' 

ams l
t- i_ i au unetion absolue. ' . ¦¦¦ 'Il I-*ur- leep-uiiim s

avec remorque, en parfait
éta t et plusieurs camions bas-

Vieilli laine gygJe vt
Seulement Ire qualité !

Pneus pour vélos
dep. Fr. 6.—¦

Chambres à air pr vélos
Fr. 2.50

Livrables tou t de suite
A. Heuser, Pncu-Import

Schutzeug. 29
Zurich 1-23

laine neuve
Nous prenons en paiement
vos vieux lainages. Demandez
notre collection d'échantil-
lons, vous la recevrez gratui-
tement .
E. Gerber & Cie, Interlaken.

J

le litre ~.0U

Wyite

PUR 3US DE RAISIN

Entreprise de travaux publics cherche

Tout le monde parle de

L/ISO
Ce formidable scooter est en vente chez

LATTION Antoine
Cycles et motos

Monthey Ta. 425 75
Pour la montagne : à la même adresse, à vendre

OGAR
deux cy lindres, à l'élat de neuf , bas prix, pour cause
achat de voiture.

employé (e
capable, avec notions de comptabilité, langues :
français, allemand, connaissance de l'italien.

Offres détaillées et manuscrites sous chiffre L
11281 Y à Publicitas, Berne.

AMEUBLEMENTS
Robert MATHIEU, menuiseiie-ébénlsterle, Tél. 3.64.48

(magasin Tél. 3.60.48)

AU PASSAGE DU CÛA, ST-HUAUHICE
Meubles divers, linoléums, lapis, rideaux, etc.

Agencements en tous genres pour restaurants,
Magasins, ete — Projets el devis sur demanda

Demandez
notre excellent bœuf

salé et fumé

Boucherie O. Neuenschwander S. A., 17, Av. du Mail
Genève. Tél. 4.19.94.

AS
dJ WaetLe*idek f u c u t

• u d«rnl»r momant pour apportât
voi annnncM

TSaidàe !
SIROP DE FRAMBOISES, pur fruits, le litre

2.60
la bout. Vi I. 1«43

f+ dépôt pr le verre)

Prix et qualité
imbattables !

Bouchées glacées, arômes divers, <1A
la pièce 44 gr. "«uli

Pavé d'Ice-cream, le bloc 500 gr. net

1.50
Cassata, la tranche "»l) \J
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90e anniversaire
de la Société de chant

« La Lyre "
Ou nous écrit encore :

Samedi 31 mai
Sous un ciel orageux et par un temps légèrement

indécis, puisque dame goute le t te  n'oublia pas de
nous rendre  sa visite , en ce i]H>int f inal  d'un beau
mois de mai ,à l'orée de notre  cité en fête un em-
p lacement  fu t  agréablement aménagé pour cette uni-
que circonstance : 90e anniversaire ide la Société de
chant locale la Lyre , doyenne des sociétés locales.

A 20 heures 30, Evionnaz ouvrait les feux de
cette fête grandiose dê  ce beau jubilé.

Belle et va i l lan te  société que cette Lyre nona-
génaire ; société où Tayonne la f ra terni té , la con-
corde et la bonne entente.  Société où les registres
qui se coudoient sont animés de ce bel amour du
chant de ce bel idéal dirai-je poux lequel chaque
membre t rava i l l e  sans relâche ne se reposant que
lorsque le but cherché est at teint , société où l'on
voit côte à côte des cilie.veux blancs de l'élite ,de
20 ans où tous les âges se respectent et fièrement
lut tent  pour la même et nolhle 'caus'e , le culte du
cihant t an t  reli gieux que 'profane.

Evionnaz en cette soirée du 31 mai en aînée hos-
pital ière ct pleine de bonne humeur, tu sus accueil-
lir idans tes murs, dans tes ruelles souriantes où
toute fenêtre , tout balcon est orné d'une fleur ou
d'un fanion , les sociétés avoisinantes, le6 amis idu
chant et 'de la gaîté.

'A près le traditionnel cortège 'de toute fête , à
l ' invi tat ion .d'un speaker dc 'choix , M. Lugon, qui
d'abord souhai ta  à tous la iplus cordiale des bien-
venues et par qui , en un discours plein d'éloquen-
ce, furen t  ouverts les feux oratoires , sur un spa-
cieux podium, l'une après l'aut re , les formations
de 'musiciens et -de chanteurs surent tenir en émoi
tout  un publ ic  venu pour  la circonstance de plu-
sieurs lieues à la ronde.

Le beau discours ide circonstance ide M. Dubois,
un vétéran ide la société , obtint les applaudissements
nourris ide tou te  la foule qui s'était massée pour
l'entendre.

Le bon vin de la cantine , le sourire et l'amabilité
de la gent serveuse , l'agréable ambiance qui sut
régner jusque tard dans la nuit fut le point id'orgue
de ce beau mois des fleurs.

La beauté de ce concert donné en ce soir de
printemps, la f r a t e rn i t é  qui y régna mieux que nul
autre  délassement surent apporter la joie de vivre,
l'amour de 'Ce qui est beau , de ce qui est grand et
6aeré, ce que les Muses elles-mêmes auraient  de la
peine à décrire.

Dimanche 1er juin
U est II h. 30. A la sortie des Offices religieux,

au cours duquel M. le Rd curé de la paroisse fit l'élo-
ge de Ja société nonagénaire , un concert est don-
né sur la place ide la cité en fête par les deux cho-
rales locales... grand 'mère et .petite-fille ¦: Lyre et
Bruyère.

Délicieux ap éritif que celui-là où sont goûtés avec
un calme reli gieu x les discours d'ouverture de fête .
M. Jacquemoud Maurice , président de la société, M,
Mettan , président de la commune ct directeur de
la société jubi la i re , et M. Mudry, qui causa au nom
du cartel des sociétés locales , de toute leur âme
'd'orateur , chantèrent les 90 ans de cette Lyre Jiicn-
airnée.

L'après-midi , la fête se poursuit .malgré le temps
qui reste un peu incertain en tête de son cortè ge,
quel honneur pour toi , Lyre 'Vaillante en cette gran-
de ifestivité , sous les plis flamboyants de ta bannière
presique séculaire aux côtés de M. le Rd curé de
la (paroisse les Belle Merenti  marchent  gravement.

A eux seuls, ils prouvent quelle fut  la f lamme ar-
dente qui sut l'embrasser tout au long des années
de ta féconde activité.

Que tes bourgeons que ceux qui assurent .la relè-
ve, .ceux qui font la garde montante  et qui , par
leur concours , aidés de leurs aînés assuren t la vi-
tali té suivent l'exemple tracé par ces Benc Meren-
ti , nous le le souhaitons Lyre enchanteresse.

Notons dans les rangs de ce cortège la .présence
du "vice-iprésident du Grand Conseil , M. Revaz. Dans
la haie qui bonde cette foule mouvant e, le Conseil
communal in corpore , le juge de commune sont aus-
si de la fête.

Sur la place de fête , le lieau discou rs de M. Met-
tan fut  une perle cueillie avec attention et délica-
tesse.

Les sociétés invitées sont massées et en pleine
harmonie  fê ten t  le cihant, oe dhant  si beau , fêtent
la patrie , ces deu x âmes soeurs qui élèvent les pen-
sées de l'être humain vers les voûtes éternelles.

Venues de toutes parts , les sociétés qui se sont,
en ce d imanche  de juin , succédées à l'exécution de

îj l '

TOUS...
L* EXIG ENT¦ g LE

morceaux choisis, ont su prouver par leur magnifi-
que répertoire le respect qu'elles témoignent à leur
sœur aînée la Lyre.

A toutes ces sociétés que nous ne nommerons pas
pour ne pas avoir l'occasion d'en oublier une ,
à tous les amis du chant va la gratitude forte et
franche de la Lyre pour le gracieux concours appor-
té à la réussite de ce 90e anniversaire.

Evionnaz , nous tous les amis du chaut , souhaitons
à cell e qui , grâce au dévouement de ses membres
et de ses ardents directeurs sut conquérir plus d'une
palme, plus d'une couronne de lauriers à cette Lyre
enchanteresse , oui, nous lui souhaitons le ip lus Iiel
avenir , le plus bel essor.

Vive la Lyre, vive son élite , ses cheveux blancs
et que bientôt dans la joi e profond e, si Dieu le
¦veut , nous chantions son glorieux centenaire.

A. J.
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Règlement pour le contrôle
de qualité des traises

du valais
CAMPAGNE 1952

En vertu du décret cantonal du 25 février 1938,
concernant l'organisation de la production et du
commerce des fruits  et légumes du canton du Va-
lais , le contrôle de toutes les fraises mises sur le
marelié ou destinées à la vente est obligatoire. Le
contrôle de qualité est effectué par les soins de la
Fruit-Union Suisse à Zoug.

1. Prescription officielle pour la qualité
des fraises

1. Fraises Ire qualité = fraises de table (étiquette
fond blanc avec impression rouge).

Fruits sans défaut  extérieur , ni terre , suffisam-
ment mûrs et colorés et en état  de supporter le vo-
yage. Poids minimum des fruits : 8 grammes, pour
la variété « Moutot » et variétés analogu es.

2. Fraises 2e qualité z= 'fraises à confiture.
Lcs autres fruits , à l'exclusion de ceux impropres

ù ; la consommation ou d'un aspect trop défectueux
(insuffisamment mûrs , rongés , etc.). Poids minimum
des fruits  : 5 grammes.

3. Emballages. — Les paniers doivent être neufs,
en bois déroulé , contenant env. 2 Y, kg. et doivent
être bien remplis, .plutôt abondamment  ipour que
la présentation soit bonne , étant  donné 'qu'un cer-
tain tassement se produit toujours pendant le voya-
ge-

Producteurs ! cueillez autant que possible de grand
matin. Lcs fraises cueillies doivent être mises dans
des aliris bien aérés ot n'être en aucun cas laissées
au soleil où les fruits perdent en qualité et en
poids. N'oubliez pas que ces mesures facilitent l'é-
coulement et sont prises dans votre intérêt.

En exécution de l'arrêté du Conseil d'Etat du 29
mai 1951, la cueillette doit être terminée à 16 h.
et la réception à 19 heures, afin de pouvoir effec-
tuer soigneusement les chargements et les terminer
avant la tombée de la nuit.

II. Prescriptions officielles pour le
contrôle de qualité

1. Le producteur doit livrer les fraises déjà triées
d'après les classes de triage susmentionnées. Il fixera
aux paniers livrés les éti quettes correspondant à la
classe de qualité. Ces étiquettes officielles porteront
le No de contrôle ou le nom du producteur , ainsi
que la date de la cueillette. L'Office central â
Saxon , délivrer a aux expéditeurs les éti quettes de
qualité.

'2. Le chef-contrôleur de la Fruit-Union Suisse,
du rayo n de contrôle du Valais, organisera , en colla-
borat ion avec l'Office central ià Saxon, le contrôle de
qualité des fraises- comme suit : j

A la cueillette : le contrôleu r veillera ù ce que
les fruits soient triés conformément aux prescrip-
tions ;

à la réception (entrepôt , .centre de ramassage ,
etc.) : le contrôle sera effectué par de sévères son-
dages ;

au chargement : une surveillance rigoureuse s'ef-
fectuera aussi aux stations de chargement pour tou s
les -transports par rail et rout e

Pour la marchandise destinée à .l'exportation, le
contrôle au cha rgement est obli gatoire.

La marchandis e iqu i ne correspondrait pas aux
prescriptions de qualité sera déclassée ou Tefusée ,
sans préjudice des sanctions prévues.

3. Toute réclamation concernant le contrôle doit
être adressée à la Fruit-Union ià Zoug ou à l'Office
central ià Saxon. Il en est de même ipour les récla-
mations concernant la qualité . Ces réclamations de-
vront être .accompagnées des étiquettes de contrôle
prélevées sur les paniers fa isant  l'objet de la contes-
tation.

4. Pour l'exécution des expertises , les prescriptions
spécial es de la Fruit-Union Suisse sont seules vala-
bles. Toute demande d'expertise doit être adressée
directement à l'Office central de la Fruit-Unio n à
Zouu.
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5. Les producteurs et les commerçants ont le de-
voir de soutenir efficacement les organes de con-
trôle de façon à leur faciliter Ja tâche.

6. L'exipéditeiir est seul responsable de la quali-
té de la marchandise livrée.

7. En cas d'infraction , les sanctio ns prévues dans
l'arrêté cantonal du 29 mai 1951 et les règlements
des organisations intéressées sont applicables.

Zoug et Saxon , 30 mai 1952.
Fruit-Union : Le président, J. Solimuki.
Le directeur , E. Muller. — Union valai-
sanne 'pour la vente des fruits et légu-
mes : Le directeur, M. Lampert .

L importance de la production de fraises
Quoi que les fraises soient cultivées dans toute la

Suisse, seule la production valaisanne présente une
importance du point de vue économi que. Ensuite du
défriclhage de la plaine du Rhône, les .cultures dc
fraises se sont encore développées. De/puis /peu , on
remarque aussi une augmentation de ces cultures
sur les flancs de la val lée (fraises de montagne).
Jusqu'au milieu des années 30, la production va-
laisanne attei gnait environ un demi-mi llion de ki-
los. En 1939, pour la première foi6 , les livraisons
dé passaient deux mill ions et cn 1949 les cinq mil-
lions furent atteints ; à ce jour la plus forte ré-
colte est celle de 1948 avec 6 millions de kilos.

Les sp écialistes valaisans comptent cette année
sur une récolte du même ordre , c'cst-ià-dire assez
exactement 1 Yi kilo par tête d 'hab i tan t .  A moins
que dés conditions atmosphéri ques défavorables ne
gênent à la récolte , chacun pourra manger des frai-
ses 'à satiété.

O 

Le Valais à la radio
M. l'abbé Crettol, lecteur de Châteauneuf , le bril-

lant  orateur qui a donné des conférences dans tou-
te la Suisse et qui a fait comprendre l'âme du Va-
lais à toutes les populations , qu'elles soient campa-
gnardes ou citadines , donnera une conférence à Ra-
dio-Lausanne le dimanche 8 juin , à 1-5 h. 20.

Cette causerie est intitulée : Vi gnes et 'vins du
Valais.

Elle est agrémentée par les chœurs et la musique
de danse de la « Chanson du Rhône », sous la di-
rection de Jean Daetwy ler.

La « Chanson du Rhône », qui va la semaine
prochaine chanter an Central-Hall de Londres, de-
vant  plus de trois mille personnes, est la meilleure
ambassadr ice  du Valais. Elle chant e son soleil, sa
terre, ses produits , sa vigne, dans des mélodies et
sur des textes inédits de Theytaz et de Daetwyler.

Rien ne pouvait mieux s'harmoniser à la parole
de M. l'abbé Crettol que le répertoire si neuf et
si frais de la Chanson du Rhône.

Que tous les Valaisans écoutent rémission de M.
l'ablié Crettol , dimanche 8 juin , à 15 b. 20, sur les
ondes de Sottens.

. 
Ecole industrielle de Sion

Les examens d'entrée .à l'école industrielle de la
ville de Sion se passeront vendredi le 13 ju in, ù 8
heures, si l'école primaire des garçons.

Tous les candidats s'annoncent par écrit à la Di-
rection de l'école primaire des garçons, à Sion.

L'Administration,
o 

Sion
8e AUDITION D'ELEVES

A l'Hôtel de la Paix, aura lieu, mardi 10 juin
1952 à 20. h. 15, la 8e audition d'élèves du Conser-
vatoire cantonal de musique.

(3e année)
(Direction : C. Haenni) .

Classe Mlle Venetz, (Piano). — 1. M. J. Crittin ;
2. Ang. Carron ; 3. M. M. Perruchoud ; 4. A.-M.
Weiss ; 5. B. Jacquier ;

Classe M. Gafner . (Chant). — 6. M. Th. Farquet ;
7. B. Papilloud ;

Classe Mme Reddeti (Harpe). — 8. J. Schell.
Classe M.  Romano (Violon). — 9. A. Pfefferlé.
Classe M.  Darioli (Piano). — 10. J. Due ; 11. A.-

M. Michaud ; 12. Eliane Duc ; 13. A.-M. Berfiess.
Classe Mlle Rochat (Chant). — 14. Eliane Lorenz ;

15. G. Rossier.
Classe M.  Béguelin (Piano). — 16. M. Hubert.
Classe Mlle Pa hud-Jean Bord (Déclamation). —

17. A. Bermond ; 18. M. Bosson.
Classe Mlle Fialovitsch (Violon). — 19. Jos. Lu-

ciano ; 20. M.-L. Gaspoz ; 21. R. Muller.
Classe Mlle de Meuron (Violoncelle). — 22. M.

Bodenmuller ; 23. M. et J. Burrus ; 24. M. Burrus ;
25. M. Filippini, B. Haenni, J.-J. Ulrich, M. Burrus.

Classe M.  Perrin (Piano). — 26. Fr. Amherdt.
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Classe Mlle  Rochat (Chant).  — 27. — A. Défa-
biani ; 28. Mme Gschwend.

Classe M.  Perrin (PianoK — 29. J.-M. Jenny ;
Classe Mlle Pahud (Déclamation). — 30. A. Ber-

mond.
Classe Mlle  Pahud ct M .  Besson (Déclamation).
N.-B. — Le programme s'enchaîne sans interrup-

tion. Chaque élève doit être prêt afin d'éviter tou-
te perte de temps. En cas de retard ou d'absence
d'un exécutant le suivant se produit.

Entrée libre : Une collecte sera faite pour cou-
vrir les frais d'organisation.

o 

VUlars
ON RETROUVE LE CORPS
D'UN ANGLAIS DISPARU

M. Peter-Edgar Petts, 27 ans , Anglais , maître i
Aiglon-Collège, à Villars , par t i  en excurs ion le 3
juin , au Col de la Croix , a été retrouvé mort , jeu-
di , à la tombée de la nuit, par la colonne de se-
cours. Il avait fa i t  nue chute de 100 mètres sui
le versant sud-ouest de la pointe Cliât i l lou .

mm
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Samedi 7 juin

SOTTENS. — 7 h. Radio-Lausanne vous dil bon-
jour I Culture physi que. 7 h. 15 Informations. 7 h.
20 Premiers propos et concert matinal. 11 h. Emis-
sion commi/ne. 12 h. 15 Variétés populaires. 12 h. 30
Harmonies et fanfare s romandes. 12 h. 45 Heure. In-
formations. 12 h. 55 La parole est à l'auditeur. 13 h.
10 Jean Pâques et sa musi que douce, 13 h. 15 Le
passage du Tour cycliste d'Italie, en Valais. 13 h. 30
Le grand prix du disque 1952. 14 h. Les enregistre-
ments nouveaux. 14 h. 30 Pour les parents. 15 h. Mu-
si que du Monde, causerie-audition. 15 h. 20 Musi-
que légère. 15 h. 45 Promenade littéraire. 16 h. Pour
les amateurs de jazz authentique. 16 h. 30 Emission
commune. 17 h. 30 Swing-Sérénade. 18 h. Commu-
nications diverses et cloches du pays.

18 h. 05 Le Club des Petits Amis de Radio-Lau-
sanne. 18 h. 35 Le Courrier du Secours aux en-
fants. 18 h. 40 Le Concours hippique de Morges.
18 h. 55 Le micro dans la vie. 19 h. 13 Heure exac-
te. 19 h. 14 Le programme de la soirée. 19 h. 15
Informations et résultats du Tour cycliste d'Italie.
19 h. 25 Le miroir du temps . 19 h. 45 Magazine 52!
20 h. 15 Orchestre. 20 h. 35 Concert final du Con-
cours international de chanteurs d'opéra. 22 h. 30
Informations. 22 h. 35 Le bonsoir de Jack Rollan.

BEROMUNSTER. — 17 h. 30 Pour les femmes
exerçant une profession. 18 h. Opérette . 18 h 10
Film-Magazine. 18 h. 50 Disques. 19 h. Cloches du
pays. 19 h. 03 Belles orgues de la circonscri ption du
Studio de iBerne. 19 h. 25 Résultats du Tour d'Ita-
lie. 19 h. 30 Informations . Echo du temps . 20 h. Mu-
si que gaie. 20 h. 15 Deux heures de variétés au Slu-
dio de Berne. 22 h. 15 Informations. 22 h. 20 Danses
et musique récréative.

Dimanche 8 juin 1952
SOTTENS. - 7 h. 10 Radio- .Lansanne vous dit

bonjour !... 7 h. 15 Inform a tions. 7 b. 20 Sonate en
si bémol , Scarlatti. Premiers propos . Concert . 8 li.
45 Grand-Messe. 9 h. 55 Sonnerie .des cloches. 10
h. Culte protest ant. 1,1 h. 10 Concerto pour orgue
seul, G.-Fr. Haeadel. 11 fl. 30 Le disque préféré dcl'auditeur. 12 li. 15 Problèmes de la vie rurale. 12
h. 30 Le distpie préféré de l'auditeur. 12 h. 46
Informations . 12 h. '55 Le di&rpie préféré de l'au-
diteur. 14 Ji. Contes .de fées pour .grandes personnes.
« Le Chat Botté ». 14 li. 30 Variétés romandes. 15
h. 45 Reportage sportif. 16 h. 40 Thé dansant.

17 h. L'heure musicale . 18 ih. Trois ©liants de la
Liturg ie hébraïque.

18 h. 10 Le 40c anniversai re  des Eclaireurs vau-
dois . 18 h. 25 Sarabande pour orchestre à cordes ,
Corelli. 18 h. 30 L'émission catholique. 18 ih . 45
Les concours hi pp iques de Morges. 19 h. Résul-
tats sportifs. 19 h. 13 L'heure exacte.  19 li . 14 Le
programme de la soirée. 19 b. 15 Inf ormat ions  et
résultats du « Tour cycliste d'Italie ». 19 h. 25
Le mond e cette quinzaine.  19 il». 45 Lc globe sous
le bras. 20 h. 05 Jane et Jack. 20 h. 20 Avec Ro-
bert Sto'lz. 20 h. 30 En a t t endan t  la retr ansmission
de Montreux . 20 h. 35 Requiem , Giuseppe Verdi.
22 ih. 10 Les entretiens de Radio-Lausanne. 22 b.
30 Informations .  22 h. 35 Sur la sellette. 22 h. 50
Radio-Lausanne vous dit  bonsoir !...

BEROMUNSTER. — 6 h. 55 Pensée du dimanche,
7 h. Informations. Concert-promenade. 9 b. Culte
pro t estant. 9 Ji. 30 Musi que spirituelle. 9 h. 45 Ser-
mon catholique-chrétien. 10 h. 15 Radio-orchestre.
14 h. 20 Reportage . 12 b. 30 Informatio ns.  12 li,
40 Disques demandés. 13 li. 30 L'heure de la terre.
15 b. Sports. 15 h. 45 Danses mélodiques. 16 h.
15 Théâtre. 17 h. 45 CIICCTIT d'hommes. 18 h. Résul-
tats sportifs. 18 h. 05 Musique d'orgue. 18 h. 15
Culte protestant. 19 h. 30 Inform at ions .  19 h. 40
Pour le 600e anniversaire de l'entrée de Claris dans
la Confédération. 22 h. 15 Informat ions .  22 h. 20
Musi que italienne , d'Ambrosius à nos jours.

RHUMATISMES
Troubles circulatoires. Phlébites

LAVEY~LES~BAINS
Eau sulfureuse la plus radioactive des eaux

thermales suisses
Cuisine soignée. Grand parc. Tennis. Pêche.

Pension dès Fr. 14.—. Forfaits avantageux
Tél. (025) 3 60 51.

AU GRAND CHÊNE
BRASSERIE - RESTAURANT - FRANÇAIS

Réputé pour sa bonne cuisine
Orchestres en soirée

TEA-ROOM-RESTAURANT au 1er étage
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Li- soir, imnnd Cntcan s assit en compagnie il Hen-
ri, à uno pet i te  tal i le  d'un Ilôtcl de premier rang à
Bruxelles, elle avait le nez rouge et des paup ières
colorées. Un leur servit des pâtés île foie gras ; un

.arçon sty lé remp lissait les verres jusqu'au honl d'ex-
cellent Champagne , puis laissait  reposer la bouteille
dans uu seau

Pour la première fois de sa vie, Catcau luit du
Champagne et dégusta du foie gras. Il s'agissait pour
file île n'en rien faire paraître à sou jeune époux
qui. lui , témoi gnait une aisanee déconcertante durant
fe dîner en tête à tête. Dans le train , il revint sur
la question du pourboire qui 1 avait opposé à Cohus ;
il v i tu p éra l'imouiluite île ee dernier et ajouta quel-
ques remarques fort désobli geantes concernant lc
Birlase îles frais  du mariage.

Mais  il sut aussi montrer un meilleur côté dé son
caractère : en ilé pit ilu nez rouge et des yeux éplorés
<lc sa jeune femme, il fut  aimable , prévenant , doux
et amoureusement ailmiratif.  Kn entrant an restau-
rant, il avait comble le maître  d'hôtel d'un pour-
boire royal : on les servit  en princes. Tout à coup,
levant son verre, il se pencha à l'oreille de Catcau
et se lança dans une improvisation subite : « Ma très
chère pet i te  femme I Nous avons été fiancés trois
mois et demi. Durant tout ee temps-là. ta mère m'a
trai té en mendiant, en eseroe. A partir il'aujourd 'hui .
les rôles sont ebaug és. Tu m'appartiens, ma Catcau
Men aimée : elle ne me peut plus rien :'*pas plus à moi
lu'à loi. Délivrée de sa tyrannie ,  tu vas jouir de la
*ie. Et je te jure sur ee que j'ai de plus sacre : jamais

FEUILLETON DU « NOU VELLISTE »

j IA FAMILLE QUIST
de Jo van Ammers-Kuller

23 traduit par Th.-Willy Gaacàrd--:

plus je ne mettrai les pieds dans
heur ! :>

Etonnée et perp lexe , Catcau avait entr'ouvert la
bouche pour protester , mais n'y parvint pas. Riant et
grondant ' tout à la fois, elle ne put que se moquer
de son mari.

Le repas frit ifnc fêté ; magnifique, abondant , friJ

saut l'excès : un acompte sur la vie nouvelle qu'elfe
allait connaître ct qu'Henri lui avait fait si géné-
reusement entrevoir tout à l'heure. Mais vint l'heui'e
de gagner la chambre ; une chambre d'hôtel luxucn^
se. mais froide. Lorsque Catcau se sentit seule avec
son époux , tout changea subitement. Elle se souvint
de ee qu'i) venait k\i dite au sujet de Ma , et la colère
la prit.  II lui sembla entendre la voix même de sa
mère critiquant, de ee ton calme, froid , distant , hau-
tain qur lui était propre, les manières de parvenu
de > .!t >  mari  ri l' i n e o r r r r i i o u  de sou laugaae. Il lui

Roman

ce salon de mal sembla même que Ma se tenait derrière elle et "souli-
gnait de son rire moqueur chaque geste, chaque mot
d'amour d'Henri. Et lorsqu'il voulut l'étreindre, dans
l'impatience un peu rude de- celui - qui enfin possède,
elle se défendit désespérément. Sa nuit de noces fut
une' déception ' douloureuse et'tragiques

Quatre mois plus tard , le 13 août 1873, Mme Quist
accoucha dc son dixième enfant, un fils, qui reçut
le nom de Jean-Melchior. Elle avait caché la chose
à tous , même à Pa, jusqu'après lé mariage de Ca-
tcau. Ce ne fut possible que grâce à" sa volonté de
fer ct à la mode des crinolines. Même les trois aînés
dés enfanti n!*1 s'aperçurent de rien. Un jour, mo-
queuse et narquoise comme toujours, Ma les mit an
courant. Devant ses camarades d'études. Cobus éprou-

va une gênes ingulière : on lui fit parvenir une ci-
gogne de sucre ; on l'obligea à payer une tournée à
la pinte. Catcau en fut profondément émue, sans ce-
pendant pouvoir s'expli quer les raisons de cet émoi.
Elle chercha du moins à persuader Henri que c'était
là qu'il fallait chercher la cause essentielle de la
mauvaise humeur de Ma pendant leurs fiançailles.
Mais Henri, fort injustement, ne voulut rien enten-
dre ; il cita un passage de son poète favori , Michelin
Brisch', ct refusa obstinément de rendre visite à l'ac-
couchée et féliciter l'heureux père. Depuis leur re-
tour de voyage de noces, il avait tenu son serment :
il n'avait pas remis les pieds chez ses beaux-parents.

Pour Kcetje, la première réaction fut une profonde
indignation. Elle devait donc toujours être sous-esti-
mée, sacrifiée... — autrefois, parce que Ma ne man-
quait pas une seule occasion pour lui répéter que
Cateau la : dé passait en beauté ; aujourd'hui , parce
qu'elle lrii avait refusé ce à quoi ele avait indiscuta-
blement droit : que sa mère eût confiance en elle.
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Nos agents vous conseilleront volontiers

et sans aucun engagement!

Aarau Aarhof-Garage
Aniris-wil Platz-Garage
Arth a/See Rigi-Garage
Baden Lâgern-Garage
Bâle Percy Wiedmer

Spalenring-Garage
Bazenheid Central-Garage
Berne Garage Manera Luigi
Bellinzone Garage Excelsior
Brigue-Naters Central-Garage
Burgdorf Garage de Carrouge
Carrouge J. A. Stieger
Coire Gebrtider Marti
Cornol Garage des Rangiers
Dietikon Eduard Scheibler
Echallens Garage Hâberli
Fribourg Garage du Bourg
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^^*®aj___a_3g__iIobtenir les con- iHOD peut obtenir les con-

ditions du concours auprès
tjetous les bureaux de poste
«lisses et des marchands
4e radio concessionnaires.

W /_t__J\ ) 1°

Genève

Interlaken
Kirchberg
Kreuzlingen
Lausanne

Locarno
Lugano

Lucerne
Morges
Miinchwilen
Netstal
Neuchâtel

§¦ 700 prix d une
IF valeur totale dé-
lassant 50'000 fr.

1e"" prix:
1 automobile OPEL-Olympia

(limousine) 7600.-fr.

Tirages mensuels pendant 5 mois
5 chances de gagner

Le groupe Rootes offre la voiture de
livraison et le camion adaptés à chaque
branche du commerce et de l'industrie.
Parmi les 18 différents modèles - de la
petite fourgonnette de livraison au gros
camionDiesel 5 tonnes - vous trouverez,
vous aussi, le véhicule le plus rationnel
pour chaque problème de transport

ROOTES AUTOS S.A.. ZURICH

Garage Niederteufen
Blanc & Paiche S. A. Olten
A. Fasnacht Ormalingen
Alfred Lanz Pery-Reuchenette
Konrad Siegwart Schaffhouse
Garage de Georgette Soleure
et Bellefontaine S. A. St-Gall
Garage du Palace Sumiswald
Garage du Tunnel Uster
Garage « 5 Vie » Vevey
Garage Notter Villmergen
Garage Monte-Ceneri Waldenburg
Garage Anton Rœlli Winterthur
Garage Gama S. A. v Worb-Bern
Ernst Buchi Yverdon
Félix Sauter Zurich
Garage des Poudrières

Grand
concours
Pro Radio
1er mars - 30 juin 1952

Otto Schuepp
Ernst Baumann
E. Buser
Jean Born
Munot Garage
Garage Weber
Stephan Brugger
Christian Aeschlimann
Jul. Leemann Erben
Garage du Léman
Robert Huber
Léo Râuftlin
Werner Frick
Fritz Tschanz
Garage Moderne
Automobilwerke
Holka AG

Abonnements pratiques
pour voyages
en chemin de fer
en bateau
et en automobile

postale

Si vous voyagez sou-
vent, sans toutefois
vous déplacer répuliè-
rement, vousiavez tout

avantage à prendre un abonnement pour demi-
billets qui revient seulement à 200 f r. poursune année
et à 65 fr. pour trois mois.
Vous vous déciderez bien plus facilement à voyager
lorsque vous saurez que vous pouvez obtenirdes billets
à demi-tarif sur presque toutes les lignes de chemin
de fer, de bateaux et d'automobiles postales.

Un autre titre de transport particulièrement intéressant
est l'abonnement mixte (abonnement pour demi-
billets combiné avec l'abonnement général) qui
vous permet non seulementd'obtenirdesbilletsàdemi-
tarif , mais encore de voyager tout comme avec un
abonnement général pendant 5 jours que vous choi-
sirez librement au cours d'un trimestre. Gardez ces
jours-là pour faire vos longs déplacements! Le prix de
cet abonnement est le suivant :

validité de 3 mois 3e classe 2eclasse

avec 5 jours d'abonnement général 11 5 fr. 135 fr.
validité de 12 mois
avec 20jours d'abonnement général 360 fc 420 fr.

Il vous est naturellement loisible de vous procurer
d'autres cartes complémentaires d'abonnement gé-
néral.

Place stable et bien rémunérée
Jeune homme énergique et travailleur peuf se créer une situation inté-

ressante et stable dans le service externe d'une maison de textile (fa-

brication) d'ancienne réputation.

Prière d'adresser les offres détaillées avec pholo, curriculum vitae,

etc., sous chiffre H 11333 Y à Publicitas, Berne.

NiOUVE p le dégivrage automatique
« Plus besoin d'atten-
dre, de surveiller. Plus
jamais de dégivrage

i importun, d'égouttoirs
._*anBwm_&aiM*^'U""<>»-«»___>. „ —~™~__ qui débordent , de pei-

, "--s nés et d'ennuis. Le dé-: givrage automatique
ADMIRAL entre en

~- .̂ 3 : iïs. \ fonction de lui-même
¥ ¦ ¦¦' : : ¦..¦¦¦__—-.< ——¦ <çs¥» au bon moment sans¦~ ~~ ™ laisser de résidus de

E

&ff* g$ X ~ ' "' C glace et d'eau..., et cco-
TS&"-¦¦• ' . *_^f- ¦' nomise encore le eou-

• >ia*"* ',"i —.,- - 
^̂  

rant, car il ne se dépo-
»<; -_ ^.  3 :-"-J95S| se jamais de couche de
; i. I . _____ m - - : *i$ : elace - '

i W~ * m̂'w I -sans compter
'•'•¦¦ é _ \_f&_ \~ 'C : '___m_, ' ' les compartiments pra-

;: §8 «¦_*__>:.,
¦'>_» ; -- ! '̂ U'IlFi- ¦ ¦ i tiques dans la porte

- W '"j. -̂ n̂&jir ¦**; | le casier à beurre com-

n» , . la réfrigération égale
. I ' du haut en bas

le compartiment de ré-
- . , .... ' frigération sur toute la

T "**"*». . ¦ • largeur
Ŝasâ MODIHU2 JOO i «*̂ ||| l'exécution élégante en

3 couleurs : blanc, bleu
et or
la lampe à rayons ultra-
violets bactéricide, et

les deux zones de froid, pour réfrigération normale et pour congé-
lation jusqu'à —30° C. dans les frigos c Dual Temp ».

Modèles de 200 à 350 I. à partir de Fr. 1750.—

Paiement par acomptes avantageux

Prospectus et démonstrations par
Représentation générale Admirai Stauffacherstrasse 45, Zurich

Représentants : Martigny-Bourg : G. VaUoton. Pont-de-la-Morge
J- A-tonelli. Sierre : L. Meier

Yverdon : R. Wyss, Electricité, Magasin, 10, Place PesJalozi
Pully : W. Fleurdelys

ADMIRAL est le frigo le plus spacieux
pour son prix !


